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SÉCURITÉ ALIMENTAIRE

10 millions de baguettes de pain 
gaspillées quotidiennement

APN
La loi sur les 
hydrocarbures 
adoptée à la
majorité
La Loi sur les hydrocarbures a
été adoptée par la majorité des
députés de l’Assemblée popu-
laire nationale (APN), ce jeudi
14 novembre 2019.
Le texte a été élaboré et présenté
par le gouvernement de Nourre-
dine Bedoui. Le projet de loi
avait été très critiqué par l’oppo-
sition lors de sa présentation par
le ministre de l’Energie, Moha-
med Arkab, mais également par
les manifestants ces dernières
semaines. Ils accusaient ainsi le
gouvernement de gestion des af-
faires courantes de “solder l’Al-
gérie à des compagnies
étrangères”, remettant en cause
sa légitimité pour élaborer et
adopter cette loi.
La session a été boycottée par
les députés du MSP, du FFS, du
PT et du RCD. Les députés du
mouvement El Binaa ont voté
“non”.
Le 13 octobre, lors de son adop-
tion par le conseil des ministres,
une manifestation a eu lieu dans
plusieurs villes du pays.

DISPONIBILITÉS
DES MÉDICAMENTS

Le ministère de la
Santé rassure
Des mesures ont été prises au
titre de l’année 2020 pour garan-
tir la disponibilité des médica-
ments, a “rassuré”  jeudi le
ministère de la Santé, de la Po-
pulation et de la Réforme hospi-
talière (MSPRH) dans un
communiqué.
“Le ministère de la Santé tient à
rassurer que des mesures ont été
prises pour la disponibilité des
médicaments pour l’année
2020”, précise la même source.
Le MSPRH fait savoir qu’a ce
titre, les dispositions prises ont
permis déjà “le traitement de
50% des demandes et l’ensem-
ble des dossiers seront finalisés
et libérés la fin du mois de no-
vembre 2019”, ajoutant que,
“bien au contraire le traitement
de ces demandes a débuté 2
mois avant les délais habituels
comparativement aux pro-
grammes prévisionnels d’impor-
tation des médicaments pour
l’exercice 2019″.
“L’état des stocks en médica-
ments et le placement des com-
mandes auprès des fournisseurs
par la Pharmacie centrale des
hôpitaux (PCH) vont permettre
la disponibilité des médicaments
pour une période de plus 06
mois”.
A moyen terme, le ministère de
la Santé en collaboration avec
une commission technique com-
posée des départements ministé-
riels concernés, “envisage des
mesures de facilitation des in-
vestissements dans le domaine
des produits pharmaceutiques à
travers la révision de l’arrêté de
2008 concernant le cahier des
conditions techniques d’impor-
tation des produits pharmaceu-
tiques”, indique le communiqué.

Les algériens jettent à la poubelle plus de
10 millions baguettes de pain quotidien-
nement, l’équivalent de 36 milliard de di-

nars par ans… Enorme 
Après avoir réalisé l’autosuffisance en produc-

tion de blé dur et d’orge, le gouvernement algé-
rien a mobilisé les moyens nécessaire pour
réaliser cette même performance dans la filière
de blé tendre ont souligné, jeudi à Tizi-Ouzou,
deux cadres du ministère de l’Agriculture du Dé-
veloppement rural et de la Pêche (MADRP).

MM. Kherroubi Mohamed, Directeur de la ré-
gulation et du développement de la production
agricole (DRDPA) et le Conseiller du ministre
dans la filière céréalière, Omar Zeghouane, qui
ont participé à un séminaire sur le développe-
ment de la filière céréalière organisé à l’ITMAS
de Boukhalfa, ont annoncé que plusieurs me-
sures incitatives pour le développement de la
culture de blé tendre et atteindre l’autosuffisance
en cette céréale, ont été prises lors de la réunion
interministérielle du 4 novembre courant, autour
de la filière céréalière. Il s’agit notamment de
"l'augmentation des prix d'achat, auprès des cé-
réaliculteurs, du blé tendre sur tout le territoire
national et en décrétant une aide supplémentaire
au profit des producteurs des wilayas du Sud et
des Hauts plateaux, l'octroi d'une aide aux inves-
tisseurs agricoles afin de les inciter à élargir les
espaces irrigués destinés aux céréales, notam-
ment dans le Sud et les Hauts-plateaux, en plus
de la prise en charge, par l'Etat, de l'ouverture
des voies et du raccordement en réseaux vitaux
(électricité, l'eau, le forage des puits). M. Ze-
ghouane a observé que l’Algérie importe 7 mil-
lions de tonnes de blé tendre annuellement.

En outre la superficie réservée à la culture de
blé tendre est "très faible" et elle est de moins de
500.000 ha "ce qui ne permis pas de produire en
quantité suffisante", a-t-il ajouté. A ce titre le mi-

nistère de l’agriculture a tracé un programme sur
cinq ans visant à augmenter la production natio-
nale de blé tendre dans la perspective de réaliser
l’autosuffisance.

Parmi les mesures contenues dans ce pro-
gramme, qui sera développé dans le Sud et les
Haut plateaux notamment, il est prévu un soutien
aux agriculteurs pour augmenter la production et
les superficies réservées à cette culture. Il s’agit
également d’améliorer le soutien de l’Etat pour
augmenter les superficies irriguées et améliorer
ainsi les rendement en blé tendre, la poursuite du
travail de rationalisation de la consommation lo-
cale en blé tendre, à travers notamment la lutte
contre le gaspillage de pain blanc et en incitant
les consommateurs diversifier leur mode alimen-
taire pour protéger leur santé. A ce propos M. Za-
ghouane a indiqué que pas moins de 10 millions
de baguettes de pain sont gaspillées quotidien-

nement soit l’équivalent de 36 milliards de DA
/an. "si on cesse de gaspiller le pain, nous allons
réduire de 50% l’importation de blé tendre ce qui
veux dire que sur les 7 millions de tonnes impor-
tés on n’aura besoins que de 3,5 millions de
tonnes" a-t-il estimé en expliquant que si on dou-
ble la superficie réservée a cette culture pour at-
teindre 1 millions de ha et un rendement de
35qx/ha avec l’irrigation, l’Algérie réalisera une
autosuffisance en blé tendre, a-t-il auguré.

Revenant sur la campagne céréalière
2019/2020 M. Kherroubi a indiqué que la super-
ficie emblavée à ce jour à l’échelle nationale est
de 200.000 ha. Pour la réussite de cette cam-
pagne il y a eu la mobilisation de 2,3 millions de
qx de semences et 1 millions qx d’engrais pour
couvrir les premiers besoins des agriculteurs no-
tamment ceux des régions a culture précoces, a-
t-il rappelé.

Les pouvoirs publics tablent sur l’autosuffisance en blé tendre dans un proche avenir. Lutter contre le
gaspillage serait un bon début.

Le projet de loi de finance 2020 a été adopté,
jeudi, par la majorité des députés de l’Assemblée
nationale populaire. Cependant, les députés de
l’Union Ennahda-Adala-Bina ont voté contre le
projet de loi. 

Les députés ont introduit, jeudi lors de l'adop-
tion du projet de loi de finances (PLF 2020), plu-
sieurs amendements concernant différentes
dispositions de ce texte de loi.

Les députés ont adopté l'introduction d'un nou-
vel article (76 bis) qui autorise les Algériens éta-
blis à l'étranger et désirant rentrer au pays à y
faire rentrer des véhicules et des biens d'une va-
leur globale de 4 millions DA pour les étudiants
et de 5 millions DA pour les reste des citoyens.

Cet amendement stipule que le dédouanement
de ces biens y compris le véhicule soit exonéré
des mesures de contrôle sur le commerce exté-
rieur et des taxes.

Ils ont également adopté la proposition d'un
nouvel article portant déclaration obligatoire de
montant en devises à l'entrée et à la sortie du ter-
ritoire national pour les montants dépassant 5 000
euros ou équivalent en devises étrangères au lieu
de 1.000 Euros actuellement.

Un autre amendement a été adopté, par les dé-
putés de la chambre basse du Parlement visant à
revoir à la baisse la taxe sur le timbre du passe-
port destiné aux mineurs de 6 000 à 3 000 DA, à
condition que cette mesure soit financée en re-
voyant à la hausse la taxe sur le droit de sortie du
territoire national par les postes frontaliers à
1.000 DA.

Les députés ont procédé également à l'adoption
d'un amendement concernant la soumission de
l'industrie de montage ayant la position tarifaire
85.17.12.10.00 à un droit de douanes de 30%
ainsi que le maintien des droit imposés à la télé-

phonie mobile, soit 30%.
Les députés ont adopté l'introduction d'un nou-

vel article (67 bis) prévoyant la prolongation du
délai de soumission de soumission à la TVA
jusqu'à fin 2022, des services liés aux activités de
tourisme, d'hôtellerie, de thermalisme, de restau-
ration, de voyages et de location des véhicules de
transport touristique et ce pour soutenir le tou-
risme en Algérie.

Les députés ont voté "oui" pour un amende-
ment pour que l'autorisation de la concession
concernant les domaines de l'Etat soit fixée par
arrêté du wali après proposition du comité tech-
nique de définir le site, promouvoir les investis-
sements et réguler le foncier dans ces domaines,
les actifs fonciers résiduels des entreprises pu-
bliques dissoutes et les actifs excédentaires des
entreprises publiques économiques (EPE) ainsi
que les terrains relevant des zones industrielles et
des zones d'activité.

Concernant l'article 104 relatif au financement
extérieur en faveur des projets économiques stra-
tégiques et structurels, les députés ont introduit
un amendement faisant obligation au ministre des
finances de présenter à la commission des fi-
nances de l'APN un exposé sur les projets auto-
risés à être financés.

Dans ce cadre, l'article 105 du PLF a été mo-
difié, en ce que le ministre des Finances présente
un exposé devant la commission sur les activités
de production des biens et des services qui revê-
tent un caractère stratégique. Les députés ont
adopté également une série d'amendements in-
troduits dans le cadre du rapport préliminaire de
la commission des finances sur le projet de loi.

Entre autres amendements, les députés ont
adopté l'amendement de l'article 106 du projet de
loi relatif à l'autorisation d'importation des véhi-

cules touristiques d'occasion à essence de moins
de 3 ans pour inclure les véhicules diesel, étant
donné que l'article initial prévoit uniquement les
véhicules à essence. Par ailleurs, les députés ont
adopté l'abrogation de l'article 66 prévoyant la
création d'une nouvelle taxe de 6.000 DA appli-
quée à l'admission temporaire des véhicules de
particuliers non résidents.

Concernant la restructuration de l'impôt sur le
patrimoine, prévue dans l'article 26 du projet de
loi, les députés ont adopté un amendement, pro-
posé par la Commission, imposant cet impôt au
taux de 1/1000 pour les biens dont la valeur dé-
passe les 100 millions de dinars. Le même article
proposait dans sa première formule un impôt al-
lant de 100.000 DA jusqu'à 500.000 DA sur les
biens dont la valeur est de 100 millions DA ou
encore celle dépassant les 700 millions DA.

Les membres de l'APN ont adopté, en outre,
l'amendement de l'article 102 relatif à la taxe ad-
ditionnelle sur les produits tabagiques à travers
l'augmentation de son taux à 22 DA par paquet,
bourse ou boite au lieu de la proposition de 14
DA dans le texte du projet de loi. Cette taxe est
fixée actuellement a 11 DA. Aussi, les députés
ont adopté l'amendement de l'article 281 du Code
des impôts directs et taxes assimilés à travers la
correction d'une erreur en remplaçant la souscrip-
tion des redevables d'une déclaration de leur
biens "auprès de l'inspection des impôts" par "au-
près de la recette des impôts". L'APN a adopté,
par ailleurs, l'amendement de l'article 100 dudit
projet qui soumet l'importation de l' "Aro Cya-
nide" (substance chimique) à l'autorisation préa-
lable de l'administration fiscale, en laissant les
détails d'application de cet article à la réglemen-
tation.

APSAPS

PROJET DE LOI DE FINANCES 2020

Les amendements des députés
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Sous une pluie battante, les manifestants
n’ont pas cessé de crier leur ras-le bol
du système. « Le hirak va aller jusqu’au

bout, » lit–on.
Des journalistes ont, pour la première fois,
depuis le 22 février, formé un carré avec des
slogans dénonçant la censure et la situation la-
mentable dans laquelle ils travaillent. Une pé-
tition, lancée en milieu de semaine par des
journalistes pour dénoncer la censure et les
pressions qu’ils subissent, a recueilli plusieurs
centaines de signatures.
Les manifestant ont repris les mêmes slo-
gans : Contre les présidentielles du 12 décem-
bre, revendiquant le départ du gouvernement
et du président de l’état et appelant à l’instau-
ration d’un état civil, démocratique. Les cinq
candidats à la prochaine élection n’ont pas été,
non plus, épargnés par les critiques. Pour les
manifestants, les cinq appartiennent au même
système. « La logique veut qu’on ne pourra
pas faire du neuf avec du vieux,» a déclaré un
marcheur. Le candidat Abdelmajid Tebboune
est, plus que les autres, pris à partie, après ses
dernières déclarations sur la fuite des capitaux.
Des manifestants l’accusent de cacher des in-
formations au peuple. « Ils s’accusent eux-
mêmes. Il sait (Tebboune) où est l’argent.
Demain Tebboune devant la justice…, »lit-on
sur une pancarte. Sur une autre, « nous appe-
lons Ali la pointe et c’est Ali Benflis qui se
pointe.»
Ce 39e vendredi du Mouvement citoyen in-
tervient alors que le compte à rebours pour le

scrutin du 12 décembre a commencé. Rien
n’indique un changement de cap de la part du
pouvoir.
Demain, la campagne électorale débutera
officiellement. Cinq candidats vont s’affron-
ter: l’ancien chef de gouvernement et président
du parti Talaie el Hourriyet Ali Benflis, l’ex-
Premier ministre Abdelmadjid Tebboune, l’an-
cien ministre de la Culture et actuel secrétaire
général par intérim du RND, Azzedine Mi-
houbi, l’ancien ministre du Tourisme et prési-
dent du Mouvement el-Bina, Abdelkader
Bengrina, et le président du parti Front Al-
Moustakbel, Abdelaziz Belaid.
Les premières tentatives des candidats de
descendre dans la rue, les marches de soutien
à la présidentielle et la programmation des
procès des détenus d’opinion ont en quelque

sorte donné un autre souffle au hirak populaire
dont les actions ne sont plus confinées aux
seules journées de vendredi et de mardi, mais
s’étalent sur toute la semaine et se font de ma-
nière sporadique à travers tout le pays.
La semaine qui s’achève a été marquée par
des contre-manifestations dans de nombreuses
villes où étaient programmées des marches de
soutien au scrutin, des rassemblements devant
les sièges locaux de l’Autorité électorale et la
tentative d’empêchement d’une sortie sur le
terrain du candidat Abdelkader Bengrina, hué
par la foule à Tindouf. Les autres postulants
n’ont pas eu cette témérité et se sont contentés
de conférences de presse et de passages sur les
plateaux de télévision.C’est  dire dans quelle
atmosphère va se dérouler la campagne élec-
torale. 

Les Algériens ont, encore, marché massivement hier pour le 39e vendredi consécutif dans plusieurs ré-
gions du pays. A Alger, ils étaient des milliers à sortir malgré le froid et des averses de pluie pour dénoncer
le système qui cherche à imposer les élections présidentielles avec les mêmes têtes et les mêmes règles.

MALGRÉ UNE PLUIE BATTANTE

Le Mouvement pour le changement
ne faiblit pas

CAMPAGNE ÉLECTORALE
DE LA PRÉSIDENTIELLE
Tirage au sort 
du programme 
d'interventions 
dans les médias
Le tirage au sort a eu lieu jeudi à
Alger pour le programme d'interven-
tions dans les médias audiovisuels
publics, des cinq (05) candidats à la
présidentielle prévue le 12 décembre
2019, en prévision de la campagne
électorale qui sera lancée officielle-
ment dimanche prochain, jusqu'au 8
décembre. Supervisé par l'Autorité
nationale indépendante des élections
(ANIE), en présence des représen-
tants des cinq (05) candidats, ce tirage
au sort a permis de fixer le nombre,
la durée, les tranches horaires et le
système d'intervention des candidats
dans la Télévision et la Radio natio-
nales tout au long de la campagne
électorale. A ce propos, le chargé de
la communication à l'Etablissement
public de la Télévision (EPTV) lors
de la campagne, Omar Zidane a af-
firmé que les volumes horaires
consacrés à chaque candidat seront
"équitablement" répartis, ajoutant
qu'ils seront divisés en plusieurs uni-
tés de 6 minutes. Le temps de diffu-
sion est reparti en quatre tranches
horaires de 30 minutes chacune qui
précèderont les journaux télévisés
(JT). S'agissant de la Radio nationale,
le chargé de la coordination de la
campagne électorale, Mohamed Ba-
dreddine, a indiqué que les tranches
horaires d'expression directe seront
diffusées sur les ondes des chaines 1
et 2 de la radio nationale (arabophone
et en tamazight). Le volume horaire
d'expression directe est fixé à deux
heures par jour sur chaque chaine, ré-
parti sur 4 tranches horaires, a-t-il
précisé, ajoutant que chaque tranche
comprend 5 unités dont la durée est
de 6 minutes pour chaque candidat.
Chaque candidat doit respecter son
temps de parole quotidien, fixé au
titre de la campagne électorale, avant
les principaux journaux d'informa-
tion, a-t-il soutenu.   

MASSACRE ISRAÉLIEN
À GHAZA

L’Algérie condamne
avec force une
"agression odieuse"
L’Algérie a condamné avec force "
l’agression odieuse " de l’occupation
israélienne contre la bande de Ghaza,
laquelle a fait plusieurs victimes
parmi les habitants de l’enclave pa-
lestinienne, réitérant sa pleine solida-
rité avec le peuple palestinien frère, a
indiqué le porte-parole officiel du mi-
nistère des Affaires étrangères
(MAE), Abdelaziz Benali Cherif. "
Nous condamnons avec force l'agres-
sion odieuse de l’occupation israé-
lienne, laquelle a fait plusieurs
martyrs et blessés parmi les habitants
de la bande de Ghaza ", a déclaré M.
Benali Cherif. "Tout en dénonçant
cette escalade dangereuse qui est une
nouvelle violation commisse par
l’occupation israélienne des chartes
et lois internationales, nous réitérons
notre entière solidarité avec le peuple
palestinien frère et appelons la Com-
munauté internationale à une inter-
vention urgente, en vue de mettre un
terme à ces agressions criminelles ré-
pétées à l’encontre du peuple palesti-
nien désarmé ", a conclu M. Benali
Cherif.

PRÉSIDENTIELLE DU 12 DÉCEMBRE

Les candidats tenus de déclarer les sources de financement 
de leurs campagnes
Les cinq (5) candidats en lice pour l'élection

présidentielle du 12 décembre prochain sont tenus
de déclarer les sources de financement de leurs
campagnes électorales, et ce conformément aux
dispositions de la loi organique relative au régime
électoral, et ce en vue de garantir un processus
électoral régulier et transparent.
A ce titre, l'article 190 du régime électoral sti-

pule que les campagnes électorales sont financées
au moyen de ressources provenant de la contribu-
tion des partis politiques, de l'aide éventuelle de
l'Etat, accordée équitablement et des revenus des
candidats. L'article 191 de la même loi interdit à
tout candidat à une élection à un mandat national
ou local de recevoir, de manière "directe" ou "in-
directe", des dons en espèces, en nature ou toute
autre contribution quelle qu'en soit la forme, éma-
nant d'un Etat étranger ou d'une personne physique
ou morale de nationalité étrangère.
Les dépenses de campagne d'un candidat à

l'élection du Président de la République ne peu-
vent excéder un plafond de cent millions de dinars
(100.000.000 DA) pour le premier tour.
Ce montant est porté à cent vingt millions de di-

nars (120.000.000 DA) en cas de deuxième tour,
précise l'article 192. Aux termes de l'article 193 de
la même loi, "tous les candidats à l'élection prési-
dentielle ont droit, dans la limite des frais réelle-
ment engagés, à un remboursement forfaitaire de
l'ordre de dix pour cent (10%)".
"Le candidat à l'élection du Président de la Ré-

publique ou à la liste de candidats aux élections
législatives, est tenu d'établir un compte de cam-
pagne retraçant, selon leur origine et selon leur na-
ture, l'ensemble des recettes perçues et des
dépenses effectuées. Ce compte, présenté par un
expert comptable ou un commissaire aux comptes,
est adressé au Conseil constitutionnel et à l'Auto-
rité nationale indépendante des élections (ANIE)",
souligne 196. Le compte du Président de la Répu-
blique élu, est publié au Journal officiel de la Ré-
publique algérienne démocratique et populaire,
selon le même article qui précise que les comptes
des candidats sont déposés auprès du Conseil
constitutionnel. En cas de rejet du compte de cam-
pagne électorale par le Conseil constitutionnel, il
ne peut être procédé aux remboursements prévus
aux articles 193 et 195 de la présente loi orga-
nique. A ce titre, le membre de l’ANIE, Karim
Khelfane avait rappelé que l’une des principales
missions de cette Autorité est de veiller à ce que
le scrutin soit "démocratique, transparent et pro-
pre", indiquant, à ce sujet, que l’Autorité "s'engage
à s’attarder" sur la question de la provenance du
financement de la campagne électorale". Il avait
assuré, en outre, que l’argent des candidats "sera
filtré par un commissaire au compte" et que des
"investigations" seraient menés par l'ANIE dans
ce sens. Pour ce qui est des appréhensions sur le
financement de la campagne électorale par de
l'+argent sale+, le ministre de la Communication,
Porte-parole du gouvernement, Hassen Rabehi

avait affirmé que "cette échéance se déroulera
dans de bonnes conditions, au regard des moyens
et des procédures légales et administratives déci-
dées dans le cadre de la démarche visant à protéger
ce rendez-vous historique, grâce à la conjugaison
des efforts de tous les citoyens", ajoutant que "l'ère
de la corruption est révolue et la Justice a prouvé
qu'elle est à l'affût de tous les corrompus".
La campagne électorale de la Présidentielle du

12 décembre prochain est marquée par l'élabora-
tion d'une charte d'éthique des pratiques électo-
rales qui sera signée, samedi à la veille du
lancement de la campagne électorale, par l'ANIE,
les candidats et les médias. Dans sa 14e clause,
cette charte engage les candidats à "ne pas recou-
rir, durant la campagne électorale, aux moyens et
avantages dont ils jouissent de par leur fonction".
Les cinq candidats à la prochaine Présidentielle
ont été destinataires d'une copie de la charte qu'ils
n'ont pas contesté", a fait savoir l'ANIE. La signa-
ture de la charte "ne sera pas obligatoire", toutefois
les candidats, l'ANIE et les médias procèderont à
la signature de ce document de par son importance
pour le bon déroulement de la campagne électo-
rale. Pour contrôler le financement de la campagne
des cinq candidats, l'ANIE fera appel à des com-
missaires aux comptes qui auront à vérifier les
sources financières du candidat. En cas de doute,
ils demandent au candidat de révéler les sources
de financement de la campagne si les dépenses
sont excessives.  

Le Groupe parlementaire du
Parti des Travailleurs (PT) à l'As-
semblée populaire nationale a fait
part de son soutien au choix de
l'élection présidentielle prévue le
12 décembre, saluant "la position
de l'Institution militaire aux côtés
du peuple". "La décision inter-
vient après un débat profond sur la

grave situation politico-écono-
mique que traverse le pays et les
dangers qui le guettent", a précisé
le groupe parlementaire du PT
dans un communiqué signé par
son président, Mounir Menaceri,
soulignant que "la réussite du pro-
chain scrutin électoral est un défi
imposé par cette conjoncture sen-

sible d'où le devoir de l'ensemble
des acteurs à savoir les institu-
tions, les partis politiques, les
élites et les citoyens d'adhérer à la
démarche de réussir cette prési-
dentielle". Le groupe parlemen-
taire a salué, par la même, "la
position de l'Institution militaire à
sa tête le général de corps d’Ar-

mée Ahmed Gaïd Salah, vice-mi-
nistre de la Défense nationale,
chef d’état-major de l’Armée na-
tionale populaire (ANP), aux
côtés du peuple en l'accompa-
gnant dans cette conjoncture diffi-
cile pour la réussite de cette noble
démarche nationale", a conclu le
communiqué. 

PARTI DES TRAVAILLEURS

Le groupe parlementaire soutient le choix de l'élection présidentielle
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PREMIERS FLOCONS DE NEIGE À BOUIRA

Tikjda retrouve sa blancheur hivernale

En effet, les montagnes
surplombant le site du
Centre national de

sport et de loisir de Tikjda
(CNSLT), sont tous recou-
vertes de neige, annonçant la
rudesse de la saison hivernale
dans cette station touristique,
qui accueille chaque année
des milliers de visiteurs issus
des différentes wilayas du
pays, en quête de loisir et de
villégiature.
La blancheur de la pou-

dreuse domine les brumes et
les brouillards survolant les
hauteurs du site. Malgré le
froid glacial, qui régnait sur la
station et ses coins environ-
nants, les touristes et visiteurs
n’ont pas hésité à s’y rendre
pour découvrir et admirer da-
vantage les féeriques pay-
sages que leur donne dame
nature à Tikjda.
"Je me rends chaque jour à

Tikjda, surtout avec le retour
de la neige, c’est magnifique.
On se rend en groupe avec
mes amis pour passer
d’agréables moments au mi-
lieu de la neige et du froid.
Tikjda en hiver est un autre
monde à découvrir", a confié
à l’APS Mourad, un trente-
naire en compagnie de ses
amis en route vers Tikjda.
Les premières chutes de

neige sur les hauteurs de
Tikjda et sur l’ensemble des
montagnes du Djurdjura a at-
tiré un grand nombre de visi-
teurs durant ces cette
semaine. La plupart d’entre
eux ont afflué vers le CNSLT
afin d’avoir toutes les com-
modités nécessaires. Plu-

sieurs autres ont préféré se
rendre au chalet du Kef, non
loin du CNSLT.
"Nous avons reçu beaucoup

de gens ici ces trois derniers
jours. D’autres ont été ac-
cueillis au chalet du Kef.
C’est le début de la saison hi-
vernale à Tikjda, c’est tout le
monde qui cherche à profiter
de ces moments de loisirs en
haute montagne", a indiqué à
l’APS Mohandameziane Bel-
kacemi, chargé de la commu-
nication au CNSLT.

Le centre prêt à accueillir
ses hôtes

A l’intérieur de la salle de
réception du premier hôtel
dont dispose la station de
Tikjda, l’agent d'accueil n’a

pas cessé de répondre à
chaque fois aux appels télé-
phoniques en provenance des
personnes et familles qui
cherchent à réserver des
chambres en prévision d’un
séjour à Tikjda.
"Nous recevons des di-

zaines d’appels chaque jour.
Les gens veulent venir passer
des courts séjours ici notam-
ment en ces jours d’hiver et
de neige", a avoué l’agent.
"La majorité des clients sont
des familles en quête de loisir
et de détente", a-t-il dit.
Le CNSLT a tout mis en

place afin de fournir toutes les
commodités nécessaires aux
hôtes de la station. "Tout est
en place pour accueillir nos
visiteurs. Nous avons égale-

ment des activités d’anima-
tion pour les familles et pour
les enfants, ainsi que des ac-
tivité sportives et de détente
comme les randonnées et des
soirées artistiques", a relevé
M. Belkacemi.
Le Centre de Tikjda jouit

d’une capacité globale de 460
lits, et compte réceptionner
d’ici au mois de mai prochain
un autre hôtel en phase finale
de réaménagement d’une ca-
pacité 160 lits, selon les dé-
tails donnés par le même
responsable.

Tikjda veut réhabiliter ses
remontées mécaniques 
Inscrit en 2016, le projet an-

noncé alors par le ministère
de la Jeunesse et de sport

(MJS) pour la réhabilitation
des télésièges reliant le
CNSLT de Tikjda au Chalet
du Kef est toujours gelé. Une
station montagneuse et touris-
tique à l’image de Tikjda a
besoin de remontées méca-
niques afin de dynamiser l’ac-
tivité et de faciliter le
déplacement des touristes et
visiteurs.
"La réhabilitation de ces té-

léphériques, complètement
dégradées et abandonnées, est
plus que nécessaire pour une
station comme Tikjda, qui re-
cèle d’importantes potentiali-
tés touristiques dont nous
devons en tirer profit", a sou-
ligné M. Belkacemi.
Le déplacement des per-

sonnes d’un site à un autre est
très difficile notamment en
hivers et en période de neige.
"Nous sommes en train d’œu-
vrer pour relancer cet impor-
tant projet plusieurs fois
annoncé, mais qui tarde tou-
jours à se concrétiser", a-t-il
regretté. Selon une étude pré-
cédente réalisée par le
CNSLT et visant à "convain-
cre" le MJS de la pertinence
de la réhabilitation de ces re-
montées. Une enveloppe fi-
nancière de 700 millions de
DA suffira pour la réalisation
de cette opération, qui redon-
nera à la station son lustre
d’antan. "D’après la même
étude, il a été établi qu’à rai-
son d’un ticket à 100 ou 150
DA, cette structure pourrait
rapporter annuellement plus
de 200 millions de dinars", a
estimé M. Belkacemi.   

APSAPS

La station climatique de Tikjda, perchée à plus de 1 400 mètres d’altitude et située à une
trentaine de kms au nord-est de la ville de Bouira, a retrouvé depuis quelques jours sa
blancheur hivernale après la chute enregistrée des premiers flocons de neige 
dans la région, a-t-on constaté.
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PÉTROLE

Le baril en baisse au lendemain
des hausses de stocks américains

CLIMAT
La BEI va 
"arrêter de 
financer les 
projets liés aux
énergies fossiles
La Banque européenne d'inves-
tissement va arrêter de soutenir
les projets liés aux énergies
fossiles, y compris le gaz, à
partir de 2022, a annoncé l'ins-
titution jeudi dans un commu-
niqué. "Après une longue
discussion, nous sommes par-
venus à un compromis pour
mettre fin au financement par
la banque de projets liées aux
énergies fossiles (...), dont le
gaz, à partir de la fin de 2021",
a indiqué la BEI, institution de
financement de l'Union euro-
péenne.
Cette décision s'inscrit dans le
cadre de la nouvelle politique
d'investissement de la banque
votée jeudi par les membres du
conseil d'administration (com-
posé de représentants des Etats
membres et de la Commission
européenne), et de son ambi-
tion de devenir une véritable
"banque du climat". Cette nou-
velle politique répond notam-
ment à l'appel en ce sens de la
future présidente de la Com-
mission européenne Ursula von
der Leyen.
Le ministre français de l'Eco-
nomie, Bruno Le Maire, a im-
médiatement salué "une
décision historique qui consti-
tue la première étape vers la
création de la Banque euro-
péenne du climat proposée par
le président Macron". Plusieurs
ONG se sont également félici-
tées. "La décision d'aujourd'hui
est une victoire importante
pour le mouvement climatique.
Enfin, la plus grande banque
publique du monde s'est pliée à
la pression du public et a re-
connu que le financement de
tous les combustibles fossiles
doit cesser", a réagi Colin
Roche, de Friends of the Earth.
"Nous alignons notre stratégie
d'investissements énergétiques
avec les ambitions politiques
de l'UE, les objectifs climat et
énergie de l'UE de 2030, et les
exigences de l'accord de Paris",
a résumé le vice-président de la
BEI Andrew McDowell dans
un conférence téléphonique
avec des journalistes.
Outre l'annonce phare sur les
énergies fossiles, la BEI prévoit
que ses activités d'investisse-
ment "débloquent" jusqu'à
1.000 milliards d'euros d'inves-
tissement dans l'action pour le
climat et le développement du-
rable au cours de la prochaine
décennie. La discussion a été
"longue" sur le calendrier, a re-
connu M. McDowell. Plusieurs
ONG avaient elles dénoncé les
hésitations au sein du conseil
d'administration en ce qui
concerne le gaz, la moins émet-
trice en CO2 des énergies fos-
siles. La Commission
européenne a reconnu que le
gaz allait certainement "jouer
un rôle encore quelques temps"
dans la transition du continent
vers des énergies plus propres.

ANew York, le baril
américain de WTI
pour décembre per-

dait de 0,44% à 56,52 dollars.
La veille, les barils de Brent
et WTI ont respectivement
lâché 0,1% et 0,5%.
"Les prix du pétrole étaient

sous pression hier après la pu-
blication des données sur les
stocks américains" jeudi par
l'Agence américaine d'infor-
mations sur l'énergie (EIA), a
constaté Carsten Fritsch, ana-
lyste de Commerzbank.
Selon l'EIA, les réserves

commerciales de brut pour la
semaine achevée le 8 novem-
bre ont progressé de 2,2 mil-
lions de barils pour s'établir à
449,0 millions, là où les ana-
lystes interrogés par l'agence
Bloomberg anticipaient une
hausse plus faible de 1,5 mil-
lion de barils.
Le marché a également

réagi aux chiffres de la pro-
duction américaine qui a at-
teint un nouveau record, le
pays extrayant en moyenne
12,8 mbj, soit 200.000 barils
de plus que la semaine précé-
dente.
"Cette hausse des stocks,

soutenue par les records de
production de pétrole de
schiste, laisse penser que l'of-
fre pourra être excédentaire
en 2020," a complété Han
Tan, analyste chez FXTM, de
quoi "refroidir" les prix. L'op-
tique d'un règlement de la
guerre commerciale, toujours
incertaine, n'était pas de na-
ture à rassurer le marché.
Mais les investisseurs ne

désespèrent pas "qu'un accord
entre les Etats-Unis et la
Chine puisse être signé bien-
tôt," a cependant estimé Al
Stanton, de RBC, citant le

conseiller économique à la
Maison Blanche Larry Kud-
low rapportant des discus-
sions avec Pékin "très
constructives.  

L'AIE voit un marché
"calme" en 2020 avec une

offre abondante 
Le marché pétrolier pour-

rait bien rester "calme" l'an
prochain en dépit des nom-
breuses tensions géopoli-
tiques, grâce à une offre
abondante provenant de pays
comme les Etats-Unis ou le
Brésil, estime vendredi
l'Agence internationale de
l'énergie (AIE).
"Le calme est soutenu par

un marché bien approvisionné
et des stocks élevés. Cette si-
tuation peut se maintenir en
2020 parce que les pays non-
Opep vont augmenter leur
production de 2,3 millions de

barils par jour", remarque
l'agence basée à Paris dans son
rapport mensuel sur le pétrole.
En dépit des efforts de l'Or-

ganisation des pays exporta-
teurs de pétrole (Opep) et de
leurs alliés comme la Russie
pour limiter leur production,
d'autres nations vont continuer
à pomper toujours plus l'an
prochain: les Etats-Unis sur-
tout mais aussi le Brésil, la
Norvège et un nouveau petit
pays producteur où se multi-
plient les découvertes, le
Guyana, prévoit l'AIE.
Elle avait déjà relevé ce pa-

radoxe cette semaine: le mar-
ché fait actuellement preuve
de stabilité malgré des ten-
sions géopolitiques multiples.
"Les cours ont tourné autour

de 60 dollars (le baril) en
moyenne au cours de la quasi
totalité de l'année, restant plus
ou moins stables", avait ob-

servé mercredi son directeur
exécutif Fatih Birol, tout en
listant les nombreux facteurs
d'instabilité: chute des expor-
tations iraniennes, effondre-
ment du Venezuela, attaques
en Arabie saoudite, troubles en
Irak... Son estimation de la
croissance de la demande
mondiale de brut reste par ail-
leurs inchangée à 1 million de
barils par jour (mbj) supplé-
mentaires cette année et 1,2
mbj en 2020.
Les prévisions pour l'an pro-

chain se fondent en partie sur
les chiffres du Fonds moné-
taire international (FMI), qui
attend une croissance écono-
mique mondiale de 3,4%.
"Toutefois la santé de l'écono-
mie mondiale demeure incer-
taine en dépit des récentes
nouvelles positives sur le
conflit commercial Etats-Unis
- Chine", note l'AIE.

ARAMCO

Le changement climatique va peser sur le titre 

Les prix du pétrole étaient en baisse hier en cours d'échanges européens, pénalisés par une hausse des stocks
de pétrole brut américains plus forte que prévu et des perspectives toujours mitigées sur le front de la guerre
commerciale. Vers 10H30 GMT, le baril de Brent de la mer du Nord pour livraison en janvier valait 61,85 dollars
à Londres, en recul de 0,71% par rapport à la clôture de jeudi.

Le changement climatique devrait s'in-
viter dans l'introduction en Bourse très
attendue d'Aramco, le géant pétrolier
saoudien, des analystes soulignant que
les préoccupations environnementales
pèseront vraisemblablement sur le prix
de l'action qui sera publié dimanche.
Attaques, tensions géopolitiques ré-

gionales, risque de baisse de la demande
mondiale en hydrocarbures: Aramco a
énuméré, dans un prospectus publié la
semaine dernière, les risques potentiels
courus par les investisseurs désireux
d'acquérir ses actions.
Et l'entreprise la plus rentable au

monde, qui pompe près de 10% du pé-
trole mondial, a aussi reconnu craindre
les effets de la défiance croissante vis-à-
vis des énergies fossiles sous l'impulsion
des ONG environnementalistes.
"Les préoccupations et les impacts du

changement climatique pourraient ré-
duire la demande mondiale d'hydrocar-
bures (...) et amener la société à investir
des capitaux supplémentaires" pour être
mieux respectueuse de l'environnement,
souligne Aramco dans son prospectus.
De telles préoccupations exprimées

par l'opinion publique mondiale et ins-
crites dans les réglementations natio-

nales ou les traités internationaux pour-
raient, selon l'entreprise, "impulser une
transition vers des énergies fossiles à
plus faible intensité de CO2 tels que le
gaz ou vers des sources d'énergies alter-
natives".
Les énergies fossiles sont considérées

comme les premiers responsables des
émanations de gaz à effet de serre, cause
principale du réchauffement de la pla-
nète. L'ONU et des groupes de défense
de l'environnement intensifient la pres-
sion sur les Etats et les compagnies pé-
trolières pour réduire les émissions de
CO2.  
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La chambre d'agriculture
d’Oran a lancé, une for-
mation en plantes médici-

nales et aromatiques au profit
des familles agricoles et porteurs
de projets désirant investir dans
cette filière devenue un marché
juteux dans la wilaya, a-t-on ap-
pris du secrétaire général de la
chambre.

Cette session de formation, lan-
cée depuis une semaine au niveau
du siège de la chambre agricole,
est destinée à 54 agriculteurs sta-

giaires, leurs enfants, des porteurs
de projets et des jeunes des zones
rurales et urbaines qui s’intéres-
sent aux plantes médicinales et
aromatiques, qui ont une valeur
économique prometteuse, a sou-
ligné Zeddam Houari.

Encadrée par un spécialiste du
centre de formation profession-
nelle de Tlemcen, cette formation
permet aux familles agricoles de
diversifier leurs activités, leur
fournir des informations sur la
plantation de plantes médicinales

et aromatiques au niveau de leurs
terres et les méthodes d’extraire
les huiles, ainsi que les techniques
de collecte des plantes au niveau
des forets, a-t-il fait savoir.

Cette session de formation, qui
dure trois mois, prévoit des
séances pratiques pour renforcer
le volet théorique et permettre
aux stagiaires d’acquérir l’expé-
rience les qualifiant à exercer
l’activité de plantation des plantes
aromatiques et médicinales.

Parallèlement à cette formation,

la chambre agricole d’Oran a
lancé une autre session d’élevage
de vaches laitières en faveur de
45 stagiaires, a souligné M. Zed-
dam Houari, qui a indiqué que
des sessions de formation en
d’autres filières notamment la
fabrication de fromages tradi-
tionnels ont été organisées en
vue de drainer les jeunes vers le
secteur agricole et donner une
occasion aux enfants de fellahs
de prendre le relais et perpétuer
le travail de la terre.

PAGE RÉALISÉE PAR SID ALI NACERI
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CHAMBRE D'AGRICULTURE D’ORAN

Lancement d’une formation 
en plantes médicinales 
et aromatiques



S’exprimant en marge de la
cérémonie de clôture de ce
salon, Dr Bouramoul Ab-

delkrim, a précisé que "ces sta-
giaires ont bénéficié de formations
dans plusieurs nouvelles techno-
logies de pointe en informatique,
entre autres, le deep learning
(perfectionnement automatique
du système informatique), les
nouveaux langages de program-
mation, la sécurité des systèmes
informatiques, la robotique et
l’intelligence artificielle''.
Organisés à la faculté des nou-

velles technologies de l’informa-
tion et de la communication
(NTIC) de l'université Abdelha-
mid Mehri-Constantine 2, ces
ateliers ont été encadrés par des
enseignants universitaires spé-
cialisés, des ingénieurs gestion-
naires des startups, des partenaires
dans le domaine de l’informatique
et des clubs scientifiques, a sou-
ligné le même responsable.
L’organisation en parallèle de

tous ces ateliers au profit de ce
grand nombre d’étudiants et en
l’espace de trois jours a été "un
des défis à relever" lors de ce sa-
lon en sus de l’organisation de
10 compétitions dans différentes
spécialités scientifiques, dont une

compétition en robotique pour
les écoliers d'un établissement
primaire, un concours du proto-
typage d’objets connectés et un
concours de robots suiveurs en
ligne, a-t-on noté.
Durant ces trois (3) dernières

années, pas moins de 45 inven-
tions ont été créées par des étu-
diants chercheurs de la faculté

des nouvelles technologies de
l’information et de la communi-
cation (NTIC) qui ont apporté
des solutions efficaces dans dif-
férents domaines, notamment éco-
nomiques et médicales, a fait sa-
voir la même source, citant parmi
ces créations un système qui per-
met de gérer la maison à distance,
un appareil qui permet de calculer

le nombre de pulsations, mesurer
la tension artérielle et le taux de
glycémie et un autre pour amé-
liorer l’audition des enfants
malentendants.
Lors de la cérémonie de clôture

de ce salon de l’informatique,
des prix ont été discernés aux
lauréats des compétitions orga-
nisées et des attestations ont été

remises aux stagiaires.
Cette quatrième édition a été

également marquée par la pré-
sentation de deux (2) conférences,
10 communications sur la création
et le succès des startups et l'or-
ganisation de plusieurs stands
d’expositions des innovations
réalisées par des étudiants cher-
cheurs et des clubs scientifiques.  

CONSTANTINE

Plus de 500 étudiants formés aux technologies
de pointe en informatique 

Plus de 500 étudiants issus de différentes universités ont été formés aux technologies de pointe en informatique lors de vingt-quatre
(24) ateliers organisés durant trois (3) jours dans le cadre des activités de la 4ème édition du salon de l’informatique, a indiqué jeudi
à l’APS, le président du comité d’organisation de cette manifestation scientifique.
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Au total, 600 foyers de l’agglo-
mération secondaire "Bled Youcef"
dans la commune d’Oued El Ath-
mania, au sud de Mila ont été rac-
cordés jeudi au réseau de distribution
du gaz naturel. L’opération de mise
en gaz, a nécessité un investissement
public de plus de 260 millions de di-
nars, selon les informations fournies
par le directeur local de l’Energie,
Mohand Chérif Braham.
Le raccordement du seul foyer de

cette agglomération secondaire de
3500 habitants a couté plus de 575
000 DA, a souligné le même res-
ponsable, faisant état de la réalisation
dans le cadre de cette opération de
plus de 6km de réseau de transport
de gaz et plus de 13 km de réseau de
distribution.
Le taux de raccordement au réseau

du gaz naturel dans la wilaya de
Mila avoisine, après l’alimentation
de l’agglomération secondaire "Bled
Youcef" en cette substance vitale,
les 66% , tandis que le taux de cou-
verture en gaz naturel a atteint les
86%, soit 27 communes sur un total
de 32 communes, selon le chef de
l’exécutif local, Mohamed Amir. Le
même responsable a annoncé le rac-
cordement "d’ici à fin 2019"de 6
mechtas en réseau du gaz naturel et
le lancement des travaux de raccor-
dement de 11 autres mechtas en cette
substance dans le cadre du Fonds de
solidarité des collectivités locales ce
qui va permettre le raccordement de
1 900 foyers de plus de 10 000 âmes.
Il a également annoncé le raccor-

dement "dans le courant 2020" de 8
mechtas au réseau du gaz naturel. 

MILA (RÉSEAU DU GAZ NATUREL) 
Raccordement de 600 foyers
d’Oued El Athmania 

Deux nouveaux sièges de sûreté
urbaine ont été inaugurés jeudi à
Ain Témouchent, lors d’une cé-
rémonie présidée par l’inspecteur
régional ouest de police, le contrô-
leur de police Mustapha Benaini,
représentant le Directeur général
de la Sûreté nationale (DGSN).
Le contrôleur de police Benaini

a souligné, à cette occasion, que
la concrétisation de ces deux nou-
veaux sièges de sûreté urbaine à
l’est de la ville d'Ain Témouchent
et au centre ville intervient sur
demande pressante des habitants.
Le nombre de sièges de sûreté
urbaine à Ain Témouchent est
passé à 7.
Lors de l’exposition des sta-

tistiques analytiques de l’activité
de la sûreté de wilaya d'Ain Té-
mouchent, il a indiqué que de
petits délits ont été traités en col-
laboration avec des citoyens de
cette wilaya, notamment avec la
concrétisation du principe de la
police de proximité et l’ouverture
des canaux de communication,
déclarant "dans le cadre du par-
tenariat avec les associations et
les comités de quartiers, nous
avons réussi à lutter contre ces
crimes".
L’inspecteur régional ouest de

police a annoncé, dans ce
contexte, que le siège de sûreté
urbaine de la commune de Sidi
Benadda réalisé dernièrement

sera bientôt mis en service, sou-
lignant qu’il sera doté de res-
sources humaines nécessaires.
Selon les explications fournies,

le siège de sûreté urbaine du cen-
tre-ville d'Ain Temouchent couvre
le territoire de compétence s’éten-
dant sur une superficie de plus
de 91 hectares avec une densité
démographique de 22.992 habi-
tants, soit une moyenne de cou-
verture d’un policier pour 697
citoyens.
La 7e sûreté urbaine couvre le

territoire de compétence sur une
surface de 167 ha à la partie-est
de la ville d'Ain Témouchent où
résident plus de 13.000 habitants,
soit un policier pour 447 citoyens.  

AIN TÉMOUCHENT

Inauguration de deux nouveaux sièges 
de sûreté urbaine

De nouveaux bureaux postaux sont "prochainement" 
attendus à la mise en service dans la wilaya de Blida,

au titre des efforts visant la réduction de la pression
existante sur les autres bureaux opérationnels, a-t-on
appris, jeudi, auprès du directeur de la Poste, des Télé-
communications, des Technologies et du Numérique ,
Mohamed Lamine Benzit.
Ces structures devant, selon le responsable, "contribué

à la réduction du déficit en la matière, estimé a une cin-
quantaine de bureaux postaux à Blida", sont attendus à
l’ouverture au niveau d’un nombre de communes, dont
Ouled Aich, Beni Merad et Diar El Bahri, outre la ville
nouvelle de Bouinane, ayant accueillie, ces derniers mois,

un grand nombre de citoyens bénéficiaires de logements
en son sein, a t-il fait savoir.
M. Benzit a fait part de la programmation à la réalisation

d’autres bureaux postaux, à l’avenir, en accordant la
priorité aux communes et cités enregistrant une importante
concentration démographique, "sur la base d’une étude
réalisée", par les services compétents, a-t-il expliqué.
Toujours au titre des efforts d’amélioration des prestations

d’Algérie Poste, le même responsable a signalé l’élaboration
d’un programme visant le réaménagement et extension
de nombreux bureaux postaux. Le projet lancé en mise
en œuvre en début d’année, a profité, à ce jour, au bureau
de Bab Rahba, au moment ou celui de Bab Dzair est en

cours de travaux.
Au titre des efforts de sécurisation de ces centre postaux,

le directeur de la Poste de la wilaya a signalé la "pro-
grammation à l’installation, à l’avenir, de caméras de
surveillance, à travers la totalité des bureaux postaux de
la wilaya", a-t-il assuré.
Il a fait part de l’existence actuellement d’un "petit

nombre de structure postales, dotées de ce type d’équipe-
ment de surveillance", a-t-il indiqué. A noter que le
manque de bureaux postaux fait partie des préoccupations
majeures exprimées par les habitants de la wilaya, no-
tamment ceux des zones reculées. Le réseau postal de la
wilaya est constitué de 74 bureaux postaux, signale-t-on. 

Ouverture prochaine de nouveaux bureaux postaux BLIDA



Le 62e anniversaire de la bataille
de Djebel Sikh (14-22 novembre
1957) a été commémoré jeudi au
douar de Ouled Messaoud dans la
commune de Ouled Maallah.
A cette occasion, une cérémonie

de lever du drapeau national, de
lecture de la fatiha à la mémoire
des chouhada a été organisée et
des élèves de l’école primaire "cha-
hid Bensalem Miloud" ont présenté
une pièce de théâtre glorifiant cet
événement, a souligné la directrice
des moudjahidine, Dalila Benmes-
saoud.
La même responsable a annoncé

un projet de réalisation d’une stèle
commémorant les sacrifices de
cette région et cette bataille, qui
est un haut fait de guerre au mont
de la Dahra à l’ouest de Mostaga-
nem.
Les grottes de Djebel Sikh, si-

tuées sur les abords d'un oued au
douar Ouled Messaoud dans la
commune de Ouled Maallah (est
de Mostaganem), qui furent durant

la glorieuse guerre de libération
nationale un poste de commande-
ment, un abri de transit, une unité
de soins pour les moudjahidines et
un entrepôt de médicaments et de
munitions, selon des sources his-
toriques.
Les forces coloniales françaises

ont encerclé ce poste composé de
cinq grottes le 14 novembre 1957,
à l'intérieur plus de cent moujahids
et 10 blessés. Dotées d'hélicoptères,
de camions et autres engins, elles
n'ont pas réussi à s'introduire, em-
pêchées par la résistance héroïque
des moudjahidine sur un espace
de 2 kilomètres carrés.
L’armée coloniale, qui a subi de

grandes pertes dans cette bataille
(60 soldats tués et 15 autres blessés),
a utilisé des bombes lacrymogènes
et des gaz toxiques, ce qui a conduit
à la mort de 100 moujahids tombés
héroïquement au champ d’honneur
et l'arrestation de plusieurs autres
de même que des malades, selon
des sources historiques. 

La wilaya d’El Bayadh a enre-
gistré, durant l’année en cours,
2.221 de cas d’envenimation par
scorpions, a-t-on appris jeudi au-
près de la direction de la santé et
de la population.
La même source a indiqué, à

l’APS, que l’ensemble des cas a
été pris en charge par les services
sanitaires à travers les différentes
communes de cette wilaya des
Hauts plateaux. Un seul cas de
décès par envenimation a été dé-
ploré, a-t-on fait savoir, rappelant
que la wilaya a enregistré, durant
l’année écoulée, plus de 2.600

cas d’envenimation par scorpions
dont 3 mortels. Selon la même
source, la baisse relative des cas
d'envenimation scorpionique cette
année est due à l’opération de ra-
massage de scorpions en milieu
urbain, effectuée par les services
de nombreuses communes de la
wilaya en collaboration avec la
direction de la santé.
Cette opération s’est soldée par

la collecte de 15.000 scorpions
dont un nombre a été remis à
l’Institut Pasteur d’Alger et un
autre a été détruit dans le cadre
de l’assainissement, a-t-on signalé,

soulignant que ces espèces veni-
meuses prolifèrent notamment en
été. Les mêmes services sanitaires
ont fait savoir que les piqûres de
scorpion recensés chaque année
sont dues à plusieurs facteurs dont
l’absence d’aménagement urbain
et d’éclairage public, ainsi que
l'existence de décharges sauvages
des déchets.
Parmi les causes à l’origine des

décès, le retard dans l’évacuation
des victimes de piqûres vers les
unités de soins et le recours parfois
aux soins traditionnels, a-t-on
ajouté.  

CNAC MILA

Financement depuis 2005 de  300 projets d’artisans 
L’Agence locale de Mila de la Caisse nationale d’assurance chômage (CNAC) a financé 300 projets d’artisans, depuis 2005, a-t-on
appris jeudi du directeur de wilaya de la CNAC.
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Le nombre de projet d’arti-
sanat représente 11,4% du
nombre global de projets

financés estimé à environ 2.733
depuis 2005 à ce jour, a indiqué
Imad Baira à l’APS en marge des
journées d’information organisées
au profit des artisans de la chambre
de l’artisanat et des métiers
(CAM).
Le même responsable relevant

que ces 257 projets d’artisans fi-
nancés par la CNAC sont déjà
opérationnels sur le terrain, a af-
firmé que les propriétaires de ces
projets dont 52 femmes ont reçu
une formation à la CNAC sur les
méthodes de création et de gestion
des micros entreprises.
La moyenne de la valeur des

investissements accordés par la
CNAC est évaluée à 2,9 millions
DA, a-t-il dit , réitérant l’engage-
ment de cette Agence à financer
d’autres projets. La même source
a exhorté les artisans remplissant
les conditions nécessaires pour
bénéficier de crédit de la CNAC
qui peut atteindre les 10 millions
DA, à se rapprocher des services
de ce dispositif d’aide à l’emploi
pour financer leurs projets et contri-
buer à la création de la richesse.

Le même responsable a mis l’ac-
cent sur l’importance de la mani-
festation "journées d’information"
de 3 jours organisée à la CAM de
Mila à l’occasion de la célébration

de la journée nationale de l’artisan,
dans l’orientation des artisans vers
la création de micros entreprises
à travers les différents dispositifs
d’aide à l’emploi dont la CNAC.

Cette manifestation devra per-
mettre d’informer sur les avantages
et facilitations accordés comme
la possibilité de louer des locaux
de l’Office de promotion et de

gestion immobilière (OPGI), l’exo-
nération des impôts et autres ré-
ductions offertes à cette catégorie
dans le domaine de l’assurance et
réassurance.  

EL BAYADH

Plus de 2.200 cas d’envenimation 
scorpionique en 2019 

Un atelier consultatif régional
sur la gestion intégrée des déchets
a été organisé jeudi, au musée du
moudjahid d’Oum El Bouaghi,
avec la participation de représen-
tants de 7 wilayas de l'Est du
pays.
Selon le directeur local de l'en-

vironnement, Chaouki Guellil,
cet atelier s'inscrit dans le cadre
de la coopération algéro-euro-
péenne visant à identifier les be-
soins en matière d'assistance tech-
nique en vue de concrétiser la
nouvelle stratégie nationale rela-
tive à la gestion intégrée des dé-
chets approuvée en 2018.
Cet atelier encadré par Thomas

Khettal, chargé par l'Union euro-
péenne d’expliquer les différentes

mesures du programme de gestion
intégrée des déchets, comprend
six (6) axes principaux à savoir
le cadre organisationnel et régle-
mentaire, la communication ins-
titutionnelle et le développement
économique, les structures de
base, le développement des com-
pétences et le cadre financier et
fiscal.
Selon M. Khettal, cet atelier

est le "quatrième du genre" après
celui organisé à Oran et deux au-
tres à Alger, afin d’identifier les
problèmes liés à la gestion intégrée
des déchets aux niveaux national
et local ainsi que les solutions à
trouver pour remédier à ces pro-
blèmes. Par ailleurs, cet atelier
auquel ont assisté des représen-

tants de l’Union européenne et
de 7 wilayas de l’Est du pays, à
l’instar de directeurs de l’envi-
ronnement, du commerce et de
l’industrie, des directeurs de cen-
tres d’enfouissement technique
(CET) et des représentants d’as-
sociations à caractère environne-
mental, a soulevé un certain nom-
bre de problèmes entravant la
gestion intégrée des déchets
comme celui du financement et
la déficience de l’économie de
recyclage. A noter que cette ren-
contre régionale, regroupant les
représentants des wilayas d’Oum
El Bouaghi, Batna, Khenchela,
Souk Ahras, Guelma, Constantine
et Tébessa a été présidée par le
wali, Messaoud Hadjadj. 

OUM EL BOUAGHI

Atelier régional sur la gestion intégrée
des déchets

MOSTAGANEM

Commémoration du 62e anniversaire de
la bataille de Djebel Sikh à Ouled Maallah

TISSEMSILT (SANTÉ)
Une équipe spécialisée d’Oran effectue des
interventions chirurgicales pour enfants
Une équipe médicale spécialisée d’Oran a entamé, jeudi, des interventions chirurgi-
cales à des enfants à l’établissement hospitalier public de Bordj Bounaama (Tissem-
silt), a-t-on appris du directeur de cet EPH, Hadj Kouar. Un staff de spécialistes dirigé
par le chef de réanimation de l’hôpital pédiatrique de haï El Minzah (ex Canastel)
d’Oran, le professeur Tabet Aouel Nabil a programmé des opérations chirurgicales pour
plusieurs enfants résidant dans les zones rurales et éloignées de la wilaya de Tissem-
silt dans les spécialités ophtalmiques, de malformations congénitales et d'ORL. Cette
initiative de quatre jours est inscrite dans le cadre des conventions de jumelage entre
les hôpitaux du Nord et ceux du Sud et Hauts plateaux du pays, a-t-on souligné, signa-
lant que cette équipe médicale effectue des consultations et des analyses au profit fa-
veur des enfants scolarisés recensés auparavant par l’EPH de Bordj Bounaama. Elle
sera clôturée par une journée de formation en faveur des staffs médicaux et paramé-
dicaux de cet hôpital en ophtalmologie et pédiatrie. Par ailleurs M. Kouar a annoncé
que l’EPH de Bordj Bounaama accueillera prochainement un staff chirurgical du CHU
de Tizi Ouzou qui devra pratiquer des interventions d'implantation des articulations
pelviennes et du genou. 
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ÉQUIPE NATIONALE

Riyad Mahrez libéré

Le capitaine de la sélection na-
tionale, Ryad Mahrez a été dis-
pensé du déplacement de

l’équipe à Gaborone, pour affronter le
Botswana, lundi pour le compte de la
2e journée, groupe H, des élimina-
toires de la Coupe d’Afrique des Na-
tions (CAN-2021), a déclaré le

sélectionneur national, Djamel Bel-
madi, hier avant de s’envoler pour la
capitale botswanaise.
« Un souci personnel nous a obligé

de libérer Mahrez qui, malheureuse-
ment, ne sera pas du voyage pour Ga-
borone, et on le regrette», a indiqué
Belmadi, lors d’une zone mixte orga-

nisée à l’aéroport Houari Boume-
dienne avant le départ par vol spécial
pour Gaborone, sans davantage de
précisions.
A part, la défection de Mahrez, pas-

seur décisif jeudi lors de la victoire
sans appel face à la Zambie (5-0), tout
le groupe en stage depuis plus d’une

semaine était du voyage.
Le climat à Gaborone connaît des

températures changeantes, puisque
mercredi il faisait 24 degrés avec un
ressenti de 26 degrés, alors qu’il est
prévu 33 degrés maximum vendredi,
jour d’arrivée de l’équipe, et 36 de-
grés maximum lundi, jour du match.



Malgré une inconstance certaine,
Leroy Sané est assurément l'un
des joueurs les plus véloces et les
plus déstabilisants de la planète.
L'ailier allemand affichait une
progression intéressante depuis
son arrivée à Manchester City,
mais cette ascension a été freinée
par une grave blessure au genou.
Une tuile qui a certainement
empêché l'attaquant de rejoindre
une autre écurie l'été dernier, car
le Bayern Munich, qui était en

quête de renforts à ce poste, avait
jeté son dévolu sur ce joueur afin
de compenser les départs des lé-
gendes Franck Ribéry et Arjen
Robben. Contraint de rejoindre
l'infirmerie, Sané est donc resté
au bercail. Mais selon les dernières
rumeurs de la presse allemande,
le Bayern Munich aurait toujours
l'intention de s'attacher ses services.
Les informations du quotidien
Bild, ce jeudk font état d'un intérêt
toujours prononcé du club cham-

pion d'Allemagne pour l'ancienne
pépite de Schalke 04.
Sous contrat avec Manchester
City jusqu'en juin 2021, Sané re-
présenterait néanmoins un inves-
tissement conséquent pour un club
qui a déjà dépensé plus qu'à son
habitude, l'été dernier.
Dans le secteur offensif, Kings-
ley Coman, Serge Gnabry, Ivan
Perisic ou encore Philippe Cou-
tinho peuvent tous évoluer sur les
ailes au sein du club bavarois.

Son bail avec le club des Eastands expire au terme de la campagne
et l'ancien joueur du FC Valence ne manque pas de prétendants.
Suivi par plusieurs clubs de MLS et surtout par l’Inter Miami,

équipe de David Beckham, l'ancien Che serait aussi tenté par un
périple au Japon.
Et cela tombe bien, car d'après les informations du média
espagnol El Chiringuito TV, la formation japonaise Vissel
Kobe et le joueur auraient entamé des tractations pour une
arrivée l’été prochain.
L'occasion pour Silva de retrouver un ancien compère de

la Roja en la personne d' Andrés Iniesta (35 ans) alors qu'El
Guaje David Villa (37 ans) prendra sa retraite à la fin de la

campagne actuelle.
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PORTUGAL
Encore un triplé pour Cristiano Ronaldo,
qui se rapproche du mur du 100
Forcé de convoiter la deuxième place du groupe B après
son revers en Ukraine en octobre (2-1), le Portugal a parfai-
tement fait le travail en atomisant la Lituanie ce jeudi (6-0).
Cristiano Ronaldo, quatre jours après son remplacement
polémique lors de Juventus – Milan (1-0), en a profité pour
s'offrir un nouveau coup du chapeau.
Du coup, la Seleção reste une longueur devant la Serbie,
qui s'est offert le scalp du Luxembourg (3-2), prochain ad-
versaire du Portugal. Avec un succès dimanche, le tenant du
titre sera officiellement au rendez-vous de l'Euro 2020.
Après avoir rapidement ouvert le score sur penalty (1-0,
7e), CR7 a poursuivi son festival avec une sublime frappe
enroulée du droit à 20 mètres (2-0, 22e). Et il a achevé sa
symphonie par un 98e but en sélection d'un tir du droit
avant dêtre remplacé cette fois sans polémique par Jota.
55ème triplé de sa carrière et 98 buts en sélection pour un
Cr7 qui se rapproche du mur du 100 avec le Portugal.

MLS
Cavani pour remplacer Ibrahimovic
au LA Galaxy ?
Selon Sky Italia, le Los Angeles Galaxy songerait à
recruter Edinson Cavani pour succéder à Zlatan Ibrahimo-
vic.
"Je suis venu, j'ai vu, j'ai conquis. Merci au LA Galaxy
de m'avoir fait sentir vivant à nouveau. Au supporters :
vous vouliez Zlatan, je vous ai donné Zlatan. De rien.
L'histoire continue... Maintenant retournez regarder du
baseball."
Voici comment Zlatan Ibrahimovic, avec son sens de la
formule habituel façon "egotrip" - a annoncé la fin de son
aventure avec le Los Angeles Galaxy via un message
publié sur son compte Twitter.
La franchise californienne va donc devoir chercher
un successeur à la hauteur de l'artilleur suédois. Et si le
club de MLS remplaçait le deuxième meilleur buteur
de l'histoire du Paris Saint-Germain par celui qui l'a
détrôné ? C'est une hypothèse qui prend de plus en
plus d'épaisseur.
Car selon les informations de Sky Italia, Edinson
Cavani serait dans le viseur de l'écurie américaine. Le
Los Angeles Galaxy pourrait formuler une offre lors du
prochain mercato d'hiver pour s'attacher les sercices du
Matador. Pour rappel, le contrat d'Edinson Cavani au
Paris Saint-Germain expire au terme de la saison actuelle.
Aucune prolongation n'a été actée pour le moment, Leo-
nardo se montrant indécis quant à l'avenir du numéro 9.

CHINE
Lippi démissionne de ses
fonctions de sélectionneur
L'Italien de 71 ans a annoncé sa démission en confé-
rence de presse ce jeudi, après une défaite concédée
face à la Syrie (1-2). Celle de trop.
La victoire contre la Syrie (1-2) aura été celle de trop
pour Marcelo Lippi, le sélectionneur de la Chine. En
effet, alors que son équipe s'est inclinée dans une
rencontre comptant pour les qualifications à la Coupe
du Monde 2022 au Qatar, l'Italien a annoncé sa démission
au sortir de la rencontre.
"Je ne veux pas parler de ce match. Une équipe
devrait tout donner sur le terrain.  Si le joueur a peur de
perdre la partie, alors il n’y a pas d’esprit de combat, de
désir, de courage. C'est ma responsabilité, la responsabilité
de l'entraîneur principal", a d'abord pesté l'ancien coach
de la Squadra Azzurra.
"Bien que nous ayons vaincu les Guam et les Maldives,

l'équipe que nous avons affronté aujourd'hui est meilleure,
plus coordonnée et organisée que nous. Mon salaire
annuel est très élevé. Je suis entièrement responsable de
cette défaite. Maintenant, je déclare avoir officiellement
démissionné", a ensuite ajouté Marcelo Lippi en conférence
de presse. Pour rappel, quatre mois après son départ et à
la suite d'un intérim raté de son compatriote Fabio Can-
navaro, celui qui avait permis à l'Italie de remporter son
4ème titre de championne du monde en 2006 était revenu
à la tête de la sélection chinoise en mai dernier. Pas pour
longtemps...
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FOOTBALL / ESPAGNE / FC BARCELONE

Le message fort de Suarez
sur la concurrence !

Toujours aussi efficace de-
vant le but mais moins in-
cisif et clinquant dans le

jeu depuis quelques années, Luis
Suarez n'est plus la référence mon-
diale à son poste, fort logique-
ment.
L'artilleur uruguayen du Barça,
arrivé en Catalogne à l'été 2014,
pourrait voir arriver un concurrent
direct à son poste dans les mois
qui viennent. Ces dernières se-
maines, le nom de l'avant-centre
de l'Inter Milan Lautaro Martinez
est notamment revenu dans la
presse espagnole.
Malgré un contrat courant
jusqu'en 2021, le principal intéressé
est parfaitement conscient de la
situation, et il ne s'en cache pas.
Le numéro 9 estime même que
l'arrivée d'un renfort à son poste
serait tout bonnement positive
pour lui.
"Que le club soit à la recherche
d’un n° 9 n’est pas du tout éton-

nant, c’est la réalité du football",
a-t-il expliqué dans des propos
accordés au journal Ovacion. "Je
l’ai déjà dit il y a un certain temps,
un jour viendra où mon âge ne
me permettra pas d’être à la hau-
teur de ce dont le FC Barcelone a
besoin pour être compétitif, mais
tant que je peux, tant que j’ai la
force, ce serait mieux qu’on me
ramène un concurrent".
"Ce sera mieux parce que je
serai obligé de donner encore
plus, ce sera mieux pour le club
parce qu’il y aura plus de choix
et de concurrence et ce sera mieux
pour l’avenir parce que le club
pourra préparer un footballeur
avec l’aide de ceux qui sont encore
là", a-t-il conclu.

Le Barça cherche déjà 
le remplaçant de Rakitic
"Attristé" par sa situation ac-
tuelle au FC Barcelone , Ivan
Rakitic devrait quitter le club ca-

talan dès janvier.
"Comment peut-on s'amuser,
comment ma fille se sent-elle
quand on lui enlève un jouet ?
Triste. Je ressens la même chose.
Ils m'ont pris mon ballon, je me
sens triste. J'aime montrer mes
sentiments, quand pleurer et
quand célébrer ", a ainsi confié
celui qui fait l'objet de rumeurs
de départ, notamment vers l'Inter
Milan ou le PSG, au mciro de
Movistar+.
Pour le remplacer au sein du
groupe en janvier ou à parti de
juin, le Barça a déjà envisagé
trois candidats. Ainsi, d'après les
informations du journal madrilène
AS, le club Blaugrana a surligné
les noms de Fabian Ruiz (Naples),
Rodrigo Bentancur (Juventus Tu-
rin) et Saul Niguez (Atletico Ma-
drid).
À noter que les trois joueurs
seront très difficile à obtenir, no-
tamment au mercato d'hiver.

MERCATO

Le Bayern Munich n'aurait pas oublié Leroy Sané

David
Silva
vers le
Japon

TRANSFERTS

Interrogé sur le recrutement
d'un concurrent à court
terme, Luis Suarez a affiché
une grande sérénité.



1313 LA NATION LA NATION SPORTSSPORTS

BAGHDAD BOUNEDJAH
« On savait que l'on allait
avoir des espaces en
deuxième mi-temps »
L’avant-centre des Verts, Baghdad Bounedjah,
s’est exprimé, hier soir, en zone mixte au sujet
de la victoire des siens face à la Zambie (5-0)
au stade Mustapha Tchaker de Blida.
Le buteur d’Al Sadd a déclaré : « Quand on
rentre avec la sélection sur le terrain c’est pour
apporter un plus au groupe, défendre et
concrétiser les occasions qui se présentent. En
première mi-temps, on n’a pas eu d’occasions,
l’équipe zambienne jouait en bloc dans sa
moitié de terrain. Le vent nous a, aussi, beau-
coup dérangé, on ne pouvait pas poser le bal-
lon », avant d’ajouter : « Nous avons profité
d’un corner pour inscrire notre premier but, on
savait qu’en deuxième mi-temps on allait
avoir des espaces ».
Concernant son deuxième but sur un superbe
lobe, Baghdad Bounedjah dira : « Je connais
les capacités de Ryad (Mahrez, ndlr). Je sais
que quand il a de l’espace, il offre de très
bonnes passes. On se connait les uns et les au-
tres, il y a beaucoup de cohésion après plus
d’une année ensemble avec le coach, j’espère
qu’on continuera le parcours ».
Au sujet du record d’invincibilité de l’équipe
nationale, l’attaquant des Fennecs a expliqué
: « Nous ne regardons pas le record. Quand on
rentre sur le terrain, c’est pour gagner et rendre
le peuple heureux. J’espère que l’on ne va pas
perdre les 50 prochains matchs ».

EN
Les Verts enchainent
avec un 17e match 
sans défaite
La sélection nationale a enchainé hier soir, au
stade Mustapha Tchaker de Blida avec une 17e
rencontre sans défaite face à la Zambie (5-0)
pour le compte de la première journée des éli-
minatoires à la Coupe d’Afrique des Nations
2021.
Les hommes de Djamel Belmadi sont en train
de réaliser un véritable exploit avec une très
grosse série de résultats positifs avec à la clé
une deuxième victoire historique en Coupe
d’Afrique l’été dernier en Egypte. Ils n’ont
concédé que quatre matchs nuls sur les 17 der-
niers matchs.
La dernière défaite des Verts remonte au 16
octobre 2018 au Stade de l’Amitié de Cotonou
au Bénin face à l’équipe locale (1-0) lors des
éliminatoires de la CAN 2019.
Les coéquipiers de Djamel Benlamri essaye-
ront de prolonger cette belle série, ce lundi,
face au Botswana au National Stadium de Ga-
borone pour le compte de la deuxième journée
des qualifications à la CAN 2021.

NICE
Atal, meilleur dribbleur
d'Europe chez les 
défenseurs
Le défenseur algérien de l'OGC Nice, Youcef
Atal, arrive en tête du classement des défen-
seurs ayant réussi le plus de dribbles dans les
cinq grands championnats européens selon les
statistiques du site spécialisé Whoscored.
L'arrière droit de 23 ans a réussi 44 dribbles
en 10 rencontres depuis le début de saison. Il
devance le latéral droit marocain, Achraf Ha-
kimi, qui en a réussi 30 avec le Borussia Dort-
mund et le défenseur irlandais Enda Stevens
(27 dribbles réussis).
L'ancien du Paradou AC est aussi deuxième au
classement des joueurs, tout poste confondu,
ayant réussi le plus de dribbles part rapport au
nombre de matchs joués. Youcef Atal a un
ratio de 4,4 dribbles réussis par match, une très
grosse statistique pour un défenseur.

ALGÉRIE - ZAMBIE 5-0

Les Verts démarrent fort

Comme il fallait s'y attendre, les
Verts ont démarré la rencontre
avec des intentions offensives,

pour se mettre à l'abri. En face, la Zam-
bie a bien défendu, tout en se projetant
rapidement vers l'avant, ce qui n'a pas
facilité la tâche aux coéquipiers du ca-
pitaine Riyad Mahrez.
Le compartiment offensif algérien,
trop brouillon, n'a pas trouvé la faille,
puisque qu'aucune action notable n'a été
enregistrée à la demi-heure de jeu. Du-
rant le dernier quart d'heure, les Verts
ont poussé jusqu'à sauter le verrou ad-
verse.
Il a fallu attendre la 42e minute pour
assister à la première action franche des
Algériens. Le tir de Mahrez est dévié en
corner par le portier des "Chipolopolo"
Toaster Nsabata. Belaili exécute le cor-
ner, Bensebaini reprend de la tête (43e)
et ouvre logiquement le score juste
avant la pause.

Après la pause, la réaction des Zam-
biens n'a pas été au rendez-vous, ce qui
a permis aux Algériens de dérouler et
surtout confirmer par la plus belle des
manières leur statut de champion
d'Afrique.
Belaili, l'un des meilleurs joueurs côté
algérien, a réussi à pousser le capitaine
zambien Kabaso Chongo à concéder le
penalty après une faute évidente en
pleine surface de réparation. L'attaquant
Baghdad Bounedjah s'est chargé d'exé-
cuter la sentence avec brio (68e).
Quelques minutes plus tard, ce "dia-

ble" de Belaili enfonce la Zambie (75e)
d'un tir enveloppé en pleine lucarne, sur
une passe lumineuse de Youcef Atal.
Deux buts coup sur coup qui ont mis
les Verts à l'abri d'un éventuel retour des
Zambiens, loin de constituer une vérita-
ble menace pour les champions
d'Afrique, qui entament admirablement
la campagne qualificative.

Le fait marquant de cette rencontre est
le retour de l'attaquant Hilal Soudani,
loin des Verts depuis plus d'une année
suite à une blessure au genou. Le joueur
de l'Olympiakos (Div.1 grecque) a rem-
placé Belaili (80e), avant de signer de
son empreinte son "come-back" en mar-
quant le 4e but (85e) et porter à 23 buts
son compteur avec les Verts. Bounedjah
a ressurgi en fin de match (89e) pour
clôturer le festival offensif et signer le
doublé.
L'équipe d'Algérie, qui aligne par l'oc-
casion une 17e victoire sans défaite, ten-
tera de confirmer sa très bonne santé,
lundi prochain à Gaborone face au Bots-
wana, à l'occasion de la 2e journée.
Dans l'autre match de cette journée

inaugurale (groupe H), le Zimbabwe ac-
cueillera vendredi au stade de Harare
(18h00, locales) le Botswana, dirigé sur
le banc par le technicien algérien Adel
Amrouche.
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Pour son premier match officiel depuis sa consécration à la CAN-2019 en Egypte, l'équipe algérienne de
football s'est baladée jeudi soir, en écrasant son homologue zambienne (5-0), au stade Mustapha-Tchaker
de Blida, pour le compte de la 1re journée (Gr.H) des qualifications de la CAN-2021 au Cameroun.

Auteur du premier but des Verts lors
de la victoire face à la Zambie (5-0) dis-
puté jeudi soir au stade Mustapha-Tcha-
ker de Blida, dans le cadre de la 1re
journée (Gr.H) des qualifications à la
CAN-2021 au Cameroun, le défenseur
international algérien, Ramy Bense-
baïni, a souligné à l’issue de la rencontre

l’importation de remporter le premier
match. «C’est toujours important de ga-
gner le premier match des qualifications.
Contrairement à ce pensent certains, la
rencontre n’était pas facile. Après la
pause, nous avons appliqué les
consignes du coach, chose qui nous a
permis de dérouler.

Sur le plan personnel, ça fait toujours
plaisir de marquer avec l’équipe natio-
nale, mais c’est la victoire qui importe
le plus. Nous avons un statut de cham-
pion d’Afrique à défendre, nous sommes
devenus une équipe difficile à battre,
j’espère que nous poursuivons dans cette
dynamique».

RAMY BENSEBAÏNI

« Toujours important de gagner le premier
match des qualifications » 

Le buteur de la sélection
nationale, El Arbi Hillel
Soudani, s’est exprimé jeudi
soir, en zone mixte au sujet
de son retour avec les Verts
avec un but à la clé face à la
Zambie lors du premier
match des éliminatoires à la
CAN 2021.
L’attaquant de l’Olympi-
kos a déclaré : « Je remercie

le coach de m’avoir accordé
sa confiance. Ça fait long-
temps que je n’ai pas mar-
qué avec l’équipe nationale,
je suis très heureux d’y être
parvenu aujourd’hui et le
plus important c’est la large
victoire ». L’ancien buteur
de l’ASO Chlef a enchainé :
« Je pense que la victoire est
méritée surtout avec les don-

nées de la rencontre ;
l’équipe zambienne est ren-
trée en puissance dans ce
match. Mais avec notre ex-
périence, on a su continuer
le match avec sérénité. Cela
nous a permis d’inscrire
beaucoup de buts ».
Concernant la prochaine
rencontre des Verts dans
quelques jours face au Bots-

wana, El Arbi Hillel Soudani
dira : « Sincèrement, on ne
connait pas les conditions au
Botswana mais on sait que
ce sera un match difficile. Ils
joueront face aux Cham-
pions d’Afrique, ils vont
donner le maximum. J’es-
père qu’on fera ce qu’il faut
pour remporter cette rencon-
tre ».

HILLEL SOUDANI

« Je remercie Belmadi pour sa confiance » 



Un référendum va être organisé
en avril 2020 au Chili en vue
de réviser la Constitution hé-

ritée de la dictature d'Augusto Pino-
chet (1973-1990), a annoncé le pré-
sident du Sénat Jaime Quintana, alors
que le pays est secoué depuis près
d'un mois par une violente crise so-
ciale.
Après plusieurs heures de négo-

ciations au Parlement, la coalition

gouvernementale et les principaux
partis d'opposition ont signé un "Ac-
cord pour la paix et la nouvelle
Constitution" qui prévoit un réfé-
rendum comportant deux questions:
l'une sur la révision ou non de la
Constitution et l'autre, le cas échéant,
sur la méthode pour la rédiger, a ex-
pliqué M. Quintana.
Cet accord intervient après l'an-

nonce de plusieurs mesures sociales

par le gouvernement du président
conservateur Sebastian Pinñera qui
a du mal à juguler la crise sociale
sans précédent depuis des décennies,
déclenchée par une hausse du prix
de ticket de métro dans la capitale.
Ce mouvement de colère s'est trans-

formé en une vague de contestation
massive pour réclamer de profondes
réformes du modèle économique ul-
tra-libéral chilien.  
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CPI
La Procureure générale 
en visite au Mali 
Le ministre malien des Affaires étrangères et
de la Coopération Internationale,Tiébilé
Dramé a reçu jeudi à Bamako, Mme Fatou
Bensouda, Procureure générale de la Cour
Pénale Internationale (CPI). Les échanges ont
essentiellement porté sur la collaboration
entre le gouvernement du Mali et la Cour
Pénale Internationale, mais aussi et surtout,
sur les questions relatives aux Droits de
l’Homme, selon un communiqué du départe-
ment malien des Affaires étrangères et de la
Coopération Internationale. A cette occasion,
Mme Bensouda a salué l’action du Mali pour
le renforcement de la CPI et ses efforts dans
le combat contre l’impunité. Elle a également
insisté sur la nécessité d’une étroite collabo-
ration entre le Mali et la CPI.  

HONGRIE

Budapest doit maintenir sa
politique sur l'immigration 
La Hongrie doit maintenir sa politique migra-
toire car "seuls les Hongrois peuvent rem-
placer les Hongrois", a déclaré le Premier
ministre hongrois Viktor Orban lors d'une
conférence de presse jeudi à Budapest. "Un
pays affecté par un déclin démographique ne
doit pas vivre avec l'illusion qu'il peut résou-
dre ses problèmes démographiques sans
faire d'efforts par lui-même", a déclaré M.
Orban lors de la 9ème session plénière du
Conseil de la diaspora hongroise. M. Orban
répondait aux critiques à l'égard de la poli-
tique migratoire de son administration. "Les
partisans de la migration accusent les
Hongrois d'avoir un cœur de pierre", a-t-il
dit. "En réalité, les Hongrois sont bons et
prêts à aider", a affirmé M. Orban.    "Cette
aide doit être apporté là où se trouvent les
problèmes, au lieu d'amener les problèmes
chez nous", a-t-il estimé.  

GUINÉE

Un jeune tué par balles
lors de heurts après la 
dispersion d'une marche 
Un jeune Guinéen a été tué par balle lors de
heurts survenus jeudi à Conakry après la
dispersion par les policiers et les gendarmes
lors d'une nouvelle manifestation de masse
des opposants au président Alpha Condé, ont
déclaré sa famille et un médecin. Le jeune
homme a été pris dans des affrontements
après son retour de la manifestation et,
quand il s'est mis à fuir, il a fait face à des
policiers qui lui ont tiré deux balles dans la
poitrine, selon le témoignage de ses cama-
rades et de son frère aîné Boubacar. Un
médecin de l'hôpital de l'Amitié sino-gui-
néenne a confirmé qu'une personne y avait
succombé à ses blessures par balle. La
Guinée est à nouveau agitée par la contesta-
tion depuis qu'un collectif a appelé faire bar-
rage à un éventuel troisième mandat du pré-
sident Alpha Condé. Au moins 18 civils et un
gendarme ont trouvé la mort dans le mouve-
ment depuis le 14 octobre.

La Turquie a expulsé jeudi sept
"terroristes étrangers" supplémentaires
depuis Istanbul et vers leur pays d'ori-
gine, a annoncé le ministère turc de
l'Intérieur.   
Six ressortissants allemands ont été

envoyé à Berlin, tandis qu'un ressor-
tissant britannique a été transféré à
Londres, a rapporté le ministère dans
un communiqué publié sur son site
Internet.   
Les terroristes allemands, deux

hommes et quatre femmes, ont été
ramenés à l'aéroport d'Istanbul dans
l'après-midi par l'administration pro-
vinciale des migrations d'Istanbul, a
rapporté l'agence de presse officielle
Anadolu.   
Le ministère de l'Intérieur a égale-

ment fait savoir qu'un terroriste amé-
ricain, bloqué dans le no man's land
entre la Turquie et la Grèce depuis
lundi, serait autorisé à retourner aux

Etats-Unis, car Washington s'est engagé
à l'accueillir.   
Dans un contexte de querelles in-

cessantes avec les pays européens, la
Turquie a déclaré il y a plusieurs jours
qu'elle renverrait vers leur pays des

milliers d'éléments du groupe terroriste
autoproclamé "Etat islamique"
(EI/Daech), capturés, originaires d'Eu-
rope pour la plupart, selon les médias
turcs, même s'ils ont été  déchus de
leur citoyenneté.

La chef des démocrates au Congrès 
américain, Nancy Pelosi, a pour la

première fois utilisé jeudi le terme de
"corruption" pour désigner les soup-
çons pesant sur le président américain,
visé par une enquête en destitution
dans l'affaire ukrainienne.
S'exprimant au lendemain des au-

ditions télévisées de hauts diplomates
organisées dans le cadre de cette en-
quête explosive, Mme Pelosi n'a pas
choisi ses mots au hasard: la "corrup-
tion" est l'un des chefs d'accusation
cités par la Constitution américaine
pour justifier une destitution.
"Les témoignages accablants ont

corroboré les preuves de corruption

mises au jour par l'enquête", a déclaré
la présidente démocrate de la Chambre
des représentants, lors d'une conférence
de presse.
Elle a ajouté que les faits exposés

la veille faisaient apparaître comme
"presque petits" ceux reprochés au
président républicain Richard Nixon,
lui aussi visé par une enquête en des-
titution en 1974. Les démocrates soup-
çonnent Donald Trump d'avoir abusé
de ses pouvoirs présidentiels en de-
mandant au président ukrainien Vo-
lodymyr Zelensky d'enquêter sur Joe
Biden, bien placé pour l'affronter lors
de la présidentielle américaine 2020.
Ils tentent de démontrer qu'il a en

plus, pour l'obtenir, fait pression sur
Kiev en gelant une importante aide
militaire destinée à l'Ukraine.
Pour Nancy Pelosi, la corruption

consiste à "accorder ou suspendre une 
aide militaire en échange d'une dé-

claration publique concernant une
fausse enquête sur les élections", ce
qui représentait "une tentative évidente
de la part du président de se donner
l'avantage pour l'élection de 2020".
Donald Trump affirme que sa

conversation avec son homologue
ukrainien était parfaite. Un argument
repris par une grande majorité de par-
lementaires républicains qui font bloc
derrière lui.

DESTITUTION

La chef des démocrates accuse Trump de "corruption"

TURQUIE

7 membres de Daech renvoyés dans leur pays d'origine 

CHILI

Référendum en avril 2020
pour réviser la Constitution  

CAMEROUN

Un projet de loi pénalisant 
les discours de haine 
Le gouvernement camerounais a déposé jeudi au Parlement un
projet de loi pénalisant les discours de haine, ont indiqué les
médias. D'après ce projet de loi, les outrages à la tribu pourraient
être sanctionnés par une amende et une peine d'emprisonnement.
Ce projet de loi vise à sauvegarder l'unité du Cameroun, selon
Bolvine Wakata, ministre délégué à la présidence en charge des
relations avec les Assemblées. D'après les chiffres officiels, le
Cameroun compte plus de 250 groupes ethniques répartis dans les
dix régions.  
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"La maison d'Abu Malhus, à Deir al
Balah, a été complètement démolie
par le bombardement de l’occupa-

tion, causant la mort de huit de ses membres,
dont des femmes et des enfants", a dénoncé ̈ le
ministère, cité par l'agence de presse Wafa,
qualifiant cet acte de "nouveau génocide qui
s’ajoute aux crimes de l’occupation".
Selon la même source, l'occupant israélien

"a reconnu sa responsabilité de l’assassinat de
cette famille, et la destruction de sa maison,
ainsi que le meurtre du dirigeant du Jihad Isla-
mique".
La diplomatie palestinienne a ajouté que "les

crimes perpétrés contre cette famille à Ghaza,
et les bombardements qui ont entraîné des di-
zaines de morts et de blessés, sans oublier la
destruction massive de maisons et propriétés,
imposent la nécessité d’une protection interna-
tionale à notre peuple et de responsabiliser les
dirigeants politiques et militaires israéliens".
Le ministère des Affaires étrangères a appelé

les institutions des droits de l’Homme et hu-
manitaires "d’assumer leurs responsabilités ju-
ridiques et morales envers le peuple
Palestinien et de responsabiliser l'occupation
de ses crimes".
Peu avant l'entrée en vigueur d'un cessez-le-

feu, huit palestiniens, membres d'une même fa-
mille, dont deux enfants et des femmes ont été
tués, et 13 autres blessés tôt jeudi dans un raid
israélien mené par un avion (F16) contre leur
résidence dans la ville de Deir Al-Balah, selon
le correspondant de Wafa.
Des affrontements ont éclaté le soir, dans

plusieurs provinces en Cisjordanie occupée,
notamment à l'entrée du village de Nabi Saleh,
au nord-ouest de Ramallah, à Beitlehem, et
Tulkarem, selon Wafa.

Citant des sources sécuritaires et le Croissant
rouge, Wafa, a également fait savoir que d'au-
tres affrontements se sont déclenchés pendant
la répression par l'armée israélienne, d'une
marche pacifique en protestation de la dernière
agression contre la bande de Ghaza. Tôt ven-
dredi, au moins deux personnes ont été bles-
sées dans une nouvelle série de raids menés par
l'armée d'occupation israélienne contre des
sites dans la bande de Ghaza, ont annoncé les
autorités palestiniennes.
Ces frappes aériennes, interviennent moins

de 24 heures après l'entrée en vigueur d'un fra-
gile cessez-le feu dans l'enclave palestinienne.
L'escalade israélienne a mis fin à l'accord de

cessez-le-feu, entré en vigueur, la veille, suite
à une médiation égyptienne, qui a été pilotée
par l'émissaire de l'ONU pour le Moyen-
Orient, Nickolay Mladeno.
Depuis mardi, Israël a entamé une agression

sans précédent sur la bande de Ghaza, entrai-
nant la mort de 34 citoyens, dont six enfants et
un important dirigeant palestinien avec son
épouse, en plus de 113 autres blessés.
L'Organisation de la coopération islamique

(OCI) a fermement condamné les exactions is-
raéliennes dans la bande de Ghaza, y voyant
"une violation flagrante du droit international
humanitaire et des conventions internatio-
nales".

AGRESSION ISRAÉLIENNE CONTRE GHAZA

La diplomatie palestinienne condamne le 
massacre de huit membres d'une même famille

Le ministère Palestinien des Affaires étrangères et des expatriés a dénoncé jeudi, le silence de la communauté
internationale sur le massacre de huit membres d'une même famille dans un bombardement israélien au centre
de la bande de Ghaza, appelant à une protection internationale des Palestiniens.

IRAK
Le gouvernement
accuse des 
"parties tierces"
de tuer les 
manifestants 
Le ministère irakien de la Défense a
accusé, hier des "parties tierces" de
tuer les manifestants, assurant qu'il
s'agit de bandes armées qui visent les
manifestants et les forces de l'ordre.
"Ces bandes armées utilisent des
armes et lancent des grenades fumi-
gènes et meurtrières contre les mani-
festants et les forces de l'ordre", a
indiqué le ministère dans un commu-
niqué, en réaction à l'augmentation
constante du nombre de personnes
tuées depuis le début du mouvement
de contestation populaire en Irak.
Selon la même source, ces bandes ar-
mées tuent les manifestants avec des
bombes (lacrymogènes) entrées dans
le pays de manière clandestine. De-
puis début octobre, une vingtaine de
manifestants ont été tués par des gre-
nades lacrymogènes, pour la plupart
le crâne déchiqueté par ces engins de
type militaire et dix fois plus lourds
que ceux utilisés ailleurs dans le
monde. Plus de 330 personnes au-
raient été tuées et 15.000 autres bles-
sées en Irak depuis le début des
manifestations, selon des décomptes
approximatifs fournis par les médias,
les autorités ayant arrêté de commu-
niquer les bilans des affrontements
entre manifestants et forces de l'or-
dre. L'Irak est le théâtre de manifes-
tations quasi-quotidiennes pour
demander le départ de l'ensemble de
la classe politique, inchangée depuis
des années et jugée corrompue et in-
compétente.  

SANCTIONS
Washington 
menace l'Egypte
pour l'achat des
Su-35 russes
Les Etats-Unis ont mis en garde
l'Egypte contre l'acquisition de chas-
seurs russes, SU-35, évoquant de
possibles sanctions contre le Caire, a
rapporté le Wall Street Journal. Le
secrétaire d'Etat Mike Pompeo et le
chef du Pentagone, Mark Esper, ont
exhorté dans une lettre envoyée mer-
credi au ministre de la Défense égyp-
tien à annuler l'accord sur l'achat de
chasseurs russes Su-35, rapporte le
quotidien américain. L'accord en
question prévoit la livraison de plus
de deux douzaines d'appareils pour
environ deux milliards de dollars,
selon les révélations du journal russe
Kommersant. Les livraisons pour-
raient commencer dès 2020. Citant
la lettre conjointe transmise au mi-
nistère de la Défense égyptien, le
Wall Street Journal souligne que l'ac-
cord pourrait compliquer l'échange
d'informations militaires entre Wash-
ington et le Caire et même impacter
l'assistance militaire accordée par les
Etats-Unis au pays nord-africain.
Le quotidien relève que la mise en
garde de Washington coïncide avec
la visite au Caire du ministre russe de
la Défense, Sergueï Choïgou. Ce
durcissement de ton intervient, alors
que l'achat des S-400 russes par la
Turquie est devenu un point de dis-
corde dans le relations turco-améri-
caines. Cependant, la Maison
Blanche a annoncé récemment que
les présidents américain et turc ont
fait des progrès au cours des négo-
ciations à Washington sur ce dossier.  

Les manifestants au Liban ont
accueilli vendredi avec "consterna-
tion et colère" des informations sur
une possible désignation d'un nou-
veau Premier ministre issu de la
classe politique dirigeante dont ils
réclament le départ depuis un mois,
ont rapporté des médias.
Selon de hauts responsables et la

presse locale, les principales forces
politiques sont convenues de dési-
gner l'ex-ministre des Finances et
homme d'affaires, Mohammed Sa-
fadi, 75 ans, pour remplacer Saad
Hariri qui a démissionné le 29 oc-

tobre sous la pression de la rue.
Aucune annonce officielle n'a été

faite par le président Michel Aoun,
qui doit procéder, selon la Consti-
tution, à des consultations parle-
mentaires à l'issue desquelles il
nomme le Premier ministre.
M. Aoun avait indiqué en début

de semaine être favorable à un gou-
vernement incluant des représen-
tants des partis au pouvoir, alors
que les manifestants veulent des in-
dépendants et des technocrates.
A Tripoli, la capitale du Nord

dont M. Safadi est originaire et épi-

centre de la contestation, les mani-
festants n'ont pas tardé à réagir
après les fuites sur sa possible no-
mination. Ils se sont rassemblés de-
vant l'une des propriétés de M.
Safadi et ont qualifié ce choix de
provocation, indiquant entre autres,
qu'il "ne répond pas aux aspirations
du soulèvement". Dans la ville de
Saïda dans le sud du pays, les ma-
nifestants ont bloqué des routes
après avoir campé la nuit sur une
place centrale. A Beyrouth, une ma-
nifestation est prévue, selon des
médias, dans l'après-midi sur le

front de mer à Beyrouth, à Zay-
touna Bay, un complexe de luxe
géré par une société présidée par M.
Safadi. Une autre société de M. Sa-
fadi est en outre accusée d'être im-
pliquée dans des projets en bord de
mer qui empiètent sur des biens pu-
blics. Le Liban est secoué depuis le
17 octobre par un mouvement de
contestation sociale inédite contre
la classe politique jugée "responsa-
ble" du marasme économique, alors
que les tractations politiques pour
la formation d'un nouveau cabinet
n'avancent guère.  

BACHAR EL-ASSAD

La présence américaine en Syrie conduirait à une 
résistance identique à celle de l’Irak
Le président syrien, Bachar el-Assad a sou-

tenu hier que "les Etats-Unis ne peuvent pas pen-
ser qu'ils vivront et se sentiront à l’aise dans
n'importe quelle région qu'ils occupent", esti-
mant que la présence américaine en Syrie "peut
entraîner une résistance militaire similaire à celle
ayant eu lieu en Irak et, par conséquent, des
pertes parmi les Américains".
Après avoir comparé les actions des Etats-

Unis en Syrie à celles des nazis pendant la Se-
conde Guerre mondiale, Bachar el-Assad a
évoqué le futur de la présence américaine dans
son pays dans une interview accordée à Sputnik
et à la chaîne Rossiya 24. Selon lui, tout comme
en Irak, le séjour des militaires américains en
Syrie peut conduire à une résistance armée po-
pulaire. Il s’est notamment souvenu d’une inter-
view qu’il avait accordée en 2003.
"Mais si avec le temps les occupants restent,

l'expérience de l'Irak les Américains s'en sou-
viennent toujours. Le résultat était inattendu

pour eux, mais nous autres, en Syrie, nous
l’avions anticipé. J’ai dit dans une interview à la
suite de l’invasion de l’Irak en 2003 que l'occu-
pation donnerait naissance à une résistance mi-
litaire", a déclaré le Président syrien.
Selon ses dires, une telle situation se repro-

duira en Syrie et conduira, à son tour, à des
pertes puis au départ des Américains. Pour lui,
la solution prioritaire et la plus pacifique consiste
à unir les Syriens autour des principes et des
concepts patriotiques. "A ce moment-là, les
Américains partiront et ne pourront pas rester ici
ni pour le pétrole, ni pour quelque chose d’au-
tre", a-t-il déclaré. "Mais les Etats-Unis ne peu-
vent pas penser qu'ils vivront et se sentiront à
l’aise dans n'importe quelle région qu'ils occu-
pent. Nous leur rappelons l’Irak et l’Afghanis-
tan. La Syrie n’est pas une exception à cet
égard", a souligné le président el-Asaad.
En outre, il a écarté la possibilité d’un affron-

tement entre les forces américaines et russes car

"ce n’est évidemment ni dans notre intérêt, ni
dans celui de la Russie, ni dans l'intérêt de la sta-
bilité du monde, et c'est dangereux." Dans la
même interview, M. el-Assad a comparé les
Etats-Unis à un régime nazi cherchant à s'empa-
rer du pétrole. Selon lui, ils peuvent être consi-
dérés comme des bandits "parce qu’ils volent le
pétrole" et car il s’agit d’un "Etat fondé, en tant
que régime politique, sur les groupes criminels".
En octobre, Donald Trump, qui avait annoncé

son intention de retirer les forces américaines de
la Syrie suite à l’opération turque Source de
paix, a annoncé le maintien de certains effectifs
américains pour "protéger le pétrole" contre l'or-
ganisation terroriste autoproclamée "Etat isla-
mique" (Daech/EI). Selon lui, il est "peut-être
temps que les Kurdes se déplacent dans cette ré-
gion pétrolifère" parce qu’ils ont "besoin d'ar-
gent". Début novembre, les Etats-Unis ont
également procédé à la construction de deux
bases militaires dans une zone riche en or noir.  

LIBAN

Colère dans la rue après des fuites sur le nom d'un Premier ministre



IDÉES

Entre révolution et contre-révolution, 
quel avenir pour la formule libanaise ?
Le formidable mouvement de contestation populaire qui agite le Liban depuis plus d’une vingtaine de jours mérite déjà, à n’en pas
douter, l’appellation de « révolution » tant il incarne une remise en cause fondamentale du système confessionnel et patriarcal qui
structure la vie politique et sociale du pays depuis la proclamation du projet libanais, il y a cent ans (1920).
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Àtravers le slogan «
Tous signifie tous »,
la jeunesse libanaise

descendue dans la rue ne
vise pas uniquement à « dé-
gager », pour reprendre un
terme en vogue ces dernières
années, les zaïms et affai-
ristes sans scrupules qui ont
imposé le règne de corrup-
tion transcommunautaire gé-
néralisée aux dépens de la
grande majorité du peuple,
mais à changer le système
lui-même. En affichant une
unité qui transcende des cli-
vages jusque-là indépassa-
bles, en remettant à plat, à
travers ses slogans et ses
multiples agoras spontanées,
la plupart des paramètres
sociaux, politiques et cul-
turels qui ont jusque-là
contrecarré l’émergence
d’une véritable nation, cette
génération cherche déses-
pérément à se reconstruire
et faire revivre son appar-
tenance commune.

Formule pervertie
Telle était paradoxalement

l’ambition originelle des
pères de la formule libanaise.
Depuis la première Consti-
tution de 1926 (portée par
Michel Chiha) jusqu’à la
seconde Constitution de
1989 en passant par le pacte
national des pères de l’in-
dépendance de 1943, le
confessionnalisme politique
visait à assurer la paix civile,
le dialogue et l’association
constructive entre les mi-
norités et non le repli iden-
titaire. En outre, jusqu’à la
guerre civile de 1975, ce
système politique institu-
tionnel n’a pas empêché to-
talement la structuration de
la vie politique et parlemen-
taire autour de clivages idéo-
logiques transcommunau-
taires (par exemple entre le
Destour et le Bloc national,
puis entre le Nahj et le Helf).
Néanmoins, la pratique du

confessionnalisme politique
montrait de plus en plus ses
limites, tant au niveau ex-
térieur, en favorisant des al-
liances transfrontalières et
régionales porteuses de nou-
velles divisions, qu’au ni-
veau interne, avec l’exclu-

sion politique et sociale
d’une partie de la population
et la perpétuation des ten-
sions communautaires. Cela
avait conduit le président
Fouad Chéhab, arrivé au
pouvoir après les événe-
ments de 1958, à entrepren-
dre des réformes institution-
nelles et à tenter d’édifier
un État moderne, en espérant
faire émerger un sentiment
d’appartenance nationale au-
delà des communautés. Son
respect profond de la Consti-
tution, l’opposition farouche
des « fromagistes » (les po-
liticiens) et les structures
profondément patriarcales
de la société libanaise eurent
cependant raison de cette
entreprise.
Cette parenthèse réfor-

miste a ensuite été définiti-
vement refermée par l’af-
fluence massive militaire
palestinienne et la guerre
civile. Et alors que l’accord
de Taëf (1989), conclu pour
mettre fin à cette guerre,
prévoyait une disparition
progressive du confession-
nalisme, ses dispositions ont
immédiatement été détour-
nées et perverties par la tu-
telle syrienne et la nouvelle
pratique du pouvoir des
chefs de milice reconvertis
en hommes politiques et

d’affaires. Cela afin de per-
pétuer et exacerber un sys-
tème communautaire qui
leur offrait à tous une par-
faite immunité.
Face à ce détournement,

il peut être tentant de conte-
nir ces dérives politiques,
affairistes et identitaires en
revenant à l’esprit et à la
lettre de la formule libanaise
originelle. Un tel espoir me
semble désormais vain,
compte tenu de la rupture
profonde que portent les as-
pirations de cette nouvelle
génération qui se mobilise
aujourd’hui en masse et de
manière déterminée. La
condition du succès ultime
de cette révolution ne fait
donc guère de doute : si le
peuple libanais est un, cela
implique nécessairement que
la société civile remplace à
terme le pouvoir commu-
nautaire et cela sans ambi-
valence douteuse, les deux
ne pouvant pas coexister :
on ne peut en même temps
fédérer les gens et les dif-
férencier sans cesse.

Spectre contre-
révolutionnaire

Pour autant, il serait illu-
soire de présager un effon-
drement soudain et radical
du système. Après deux se-

maines de contestation, la
révolution libanaise est déjà
à un tournant : si elle ne
parvient pas à s’organiser
et à se structurer à temps,
elle risque, comme tant
d’autres avant elle, d’être
violemment matée ou étouf-
fée petit à petit. Les forces
contre-révolutionnaires sont
toujours là, barricadées et
à l’affût pour tenter de
conserver leurs acquis.
L’histoire libanaise le mon-
tre : qu’elles aient été en-
treprises par l’État (comme
lors de l’expérience chéha-
biste) ou par la société civile
(comme lors du printemps
libanais de 2005), les pré-
cédentes tentatives de re-
mise en cause du système
ont jusque-là échoué. À
chaque fois, la contre-ré-
volution l’a emporté car les
Libanais n’ont pas pu se
retrouver et s’entendre sur
un projet viable, basé sur
la citoyenneté.
Il est donc vital de faire

fructifier les acquis déjà en-
grangés par le mouvement
en en pérennisant les conclu-
sions et en créant les condi-
tions de ce dialogue poli-
tique et transcommunautaire
dans la période de transition
démocratique qui s’ouvre
et que les responsables li-

banais doivent eux-mêmes
assumer et encourager plutôt
que de les suspecter et de
les brimer. Tôt ou tard, il
faudra reconnaître et faire
triompher cette identité na-
tionale transcommunautaire
qui est la raison d’être du
Liban. Certes, la dimension
religieuse constitue l’un de
ses paramètres identitaires
principaux, mais ce n’est
pas le seul. La révolution a
prouvé que les Libanais sont
les mêmes partout, avec le
même humour, la même
créativité, la même généro-
sité et que la plupart parta-
gent des valeurs communes
basées sur le pacifisme, le
civisme, le respect des li-
bertés individuelles ou le
dialogue des cultures. Il ap-
partient donc désormais à
cette génération de trouver
les outils et moyens qui per-
mettront de consolider ses
valeurs et son unité. C’est à
cette condition que le Liban
ne ratera pas son rendez-
vous avec son avenir : l’ins-
tauration d’une démocratie
complète et définitive plutôt
que la perpétuation d’une
démocratie provisoire et hy-
bride qui clive et ne fait
que retarder les solutions
impossibles et l’explosion
inévitable.

Par Bahjat RIZK



Les réactions de dépit ex-
primées par  certaines per-
sonnalités connues pour leur

indépendance, traduisent tout autant
une colère, un sentiment de dépit,
qu’un constat amer de l’incapacité
manifeste de notre classe politique
à conduire le changement, à jouer
le rôle qui lui est dévolu et à
développer un débat public profond
et audible. Une colère contre l’im-
puissance, les errements d’hommes
politiques qui, au bout de sept ans,
ont réussi la gageure de rompre le
contrat de confiance qui les lie
avec un corps électoral, désabusé
et gagné par le doute. A quel lende-
main pourrait s’attendre cette  jeune
démocratie, citée en exemple au
commencement, si la moitié des
électeurs ont boudé les urnes au
cours des dernières Municipales
et quelle portée pourraient avoir
les prochaines échéances de 2019
si ce sentiment de rupture entre
élus et électeurs ne fait que se ren-
forcer ? A l’évidence, quelle  que
soit la partie qui aura à  remporter
les prochains suffrages, on aura
au final des institutions peu
représentatives de la volonté pop-
ulaire, des institutions qui n’auront
pas une forte légitimité, ni  une
grande assisse qui leur permettent
de poursuivre la construction de
l’édifice démocratique. Avec un
jeu partisan vicié et complètement

faussé, le principe même de  l’al-
ternance  de forces politiques au
pouvoir risquerait d’être  contrar-
iée.
Dans le contexte actuel, suffo-

quant et tendu,  dans lequel vit
le pays, comment pourrait-on es-
pérer répondre aux attentes d’une
population qui a perdu toutes ses
illusions, entamer des réformes
douloureuses, éviter une faillite
budgétaire, entrer dans un proces-
sus électoral décisif, si toutes les
règles se trouvent bafouées, qu’un
brouillard épais empêche toute
visibilité et que la confiance fait
cruellement défaut ?

L’inquiétude et le scepticisme
ambiants sont loin d’être une simple
vue de l’esprit,  ils sont plutôt l’-
expression de dysfonctionnements
et de dérapages  non maitrisés,
qui ont gagné les sphères  politiques,
la société civile et même les insti-
tutions.
En témoigne la crise politique

qui s’éternise, provoquant au pas-
sage le blocage  des réformes et
empêchant le  fonctionnement nor-
mal des institutions. Avec  le
changement de fond en comble
des rapports de force,  toute solution
de compromis ou de consensus
est devenue improbable.

Plus grave,  la rupture consom-
mée entre le Président Béji Caïd
Essebsi et Rached Ghannouchi,
Président du mouvement Ennahdha,
a entraîné dans son sillage, la fin
de la coordination et du dialogue
entre le président de la République
et le Chef du gouvernement,
coupable de n’avoir pas obtempéré
aux ordres de son maître.  La crise
entre les deux têtes du pouvoir
exécutif n’échappe à personne,
mais ce sont ses effets qui préoc-
cupent et donnent à croire que le
sens de l’Etat est en train d’être
sacrifié sur l’autel des calculs politi-
ciens et des caprices des uns et
des autres.Même si tout le monde
convient  que le courant passe très
mal entre le maître et son candidat
rebelle, cela pourrait-il justifier

l’interruption de tout dialogue et
de toute coordination entre les
deux têtes de l’Exécutif ?  Cela
est d’autant plus étrange, qu’au
moment où le pays continue à
faire face à la menace terroriste, il
est obligé d’entamer de grands
chantiers économiques et de faire
face à des pressions sociales de
plus en plus fortes, on a l’impression
que chaque partie se contente d’ob-
server l’autre,  comme si tout ce
qui implique la première  n’engage
pas la seconde.  Peut-on gérer ainsi
les affaires du pays  et,  à plus
forte raison,  quand il est à la
croisée des chemins et qu’il né-
cessite,  non seulement une coor-
dination à toute épreuve,  mais
surtout la mobilisation  de toutes
les énergies pour éviter l’irrépara-
ble?
Un seul exemple permet de

mesurer cette fuite en avant, con-
tre-productive, qui  renvoi un mau-
vais message, aux Tunisiens et aux
partenaires de la Tunisie,  dont
certains commencent à nourrir des
craintes sur le processus de transi-
tion démocratique, qu’ils ont à
plusieurs reprises salué voire mag-
nifié
Pendant plus de vingt jours, les

deux têtes de l’Exécutif ne se sont
pas rencontrés, du moins publique-
ment ? Même si entre les deux
tout sépare, l’on se demande si
les intérêts de la Tunisie ne con-
stituent pas un argument qui leur
imposent  de se concerter,  voire
même de sauver les apparences ?
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Humains
Par Nadia SALAH : Editorialiste

C'est une grande chance que de faire partie du groupe-test, dans
le programme de la Banque mondiale, pour évaluer les progrès en
matière de capital humain (Cf. L’Economiste du 10 octobre 2018).
Quand on voit ce que la compétition «Doing business» a été

capable de transformer dans le climat des affaires au Maroc, on ne
va pas bouder ce nouveau challenge. Et quand on voit que le Roi a
mobilisé sur l’éducation, parce que rien n’avançait depuis une
quinzaine d’années, on comprend vite que, quelles qu’en soient les
raisons, les forces politiques, administratives ou sociales, ne sont
pas capables toutes seules de fixer puis d’organiser de grosses ré-
formes. Donc, on va fixer des normes et leur faire faire la course.
Parmi ces normes pour le développement du capital humain, il

faudra faire figurer la protection physique des gens. Avec en tête
de liste, une vraie organisation (pas que des mots dans des discours)
pour lutter contre l’hécatombe routière et l’hécatombe sur les
chantiers: 3.000 morts par accident au travail, plus les blessés en
nombre inconnu; 100 morts par semaine en août sur les routes,
plus le double de blessés graves, si ce n’est pas de la «destruction»
de «capital humain», alors qu’est-ce donc?
Il y a quelque chose de choquant à regarder des humains et leurs

familles comme s’ils n’étaient que des choses. C’est tout à fait
vrai. Il y a même un relent d’immoralité dans ces références.
Mais si le seul moyen de se mettre à respecter ses concitoyens, si

c’est le seul moyen de comptabiliser la solidarité, alors qu’à cela
ne tienne! Comptons les gens comme s’ils n’étaient que des facteurs
de production. Qu’importe la méthode, pourvu qu’on ait enfin un
peu plus de respect de leurs droits, surtout ce droit fondamental à
vivre au Maroc, avec le premier d’entre eux, la sécurité dans
l’espace public et au travail.
L’organisation du respect de tous envers chacun est l’enjeu

central de notre changement de modèle.

MAROC

Par Nejib Ouerghi : Chroniqueur

Face à la menace terroriste toujours persistante, aux difficultés économiques qui ne font que gagner en complexité et au risque
d’explosion sociale, on trouve une classe politique insouciante, voire inconsciente, puisque obnubilée par l’accaparation 
du pouvoir et le contrôle des institutions du pays, non son sauvetage d’un naufrage longtemps annoncé. 

SUISSE

Quand la peur dirige la planète
Par Frédéric Koller : Chroniqueur 

Il faut lire le «Trump» de Bob
Woodward. Son récit est palpitant,
le vocabulaire fleuri (beaucoup de
discours direct dans ce qui ressem-
ble parfois à une pièce de théâtre
de l’absurde), il y a quelques scoops
(sur la Corée du Sud et la sécurité
nucléaire, mais rien sur la Russie)
et nombre de confidences de (ex-)
conseillers souvent dépités. On ap-
prend, dans leur bouche, que le
45e président des Etats-Unis est
«un menteur professionnel», «un
crétin», «un gamin qui ne comprend
rien au monde tel qu’il est» ou en-
core «un père totalement absent»
(il passe son temps libre à regarder
les infos télévisées en continu).
Bob Woodward considère que

Donald Trump représente un danger
pour la démocratie américaine.
Cette opinion n’apparaît pas dans
son livre, mais dans les interviews
qu’il a données à sa sortie. Etrange-
ment, la lecture de l’enquête du
journaliste du Washington Post n’en
opère pas moins comme une sorte
de charme, celui-là même qui a
fait élire Donald Trump. Il apparaît
comme un être d’exception par sa
capacité à en imposer, sa détermi-
nation à toute épreuve (des faits
ou de la raison), comme un génie
de la communication dans un monde
de communication.

Rare moment de vérité
La clé du livre est résumée par

son titre: La peur («Fear»). Bob

Woodward ne l’a pas vraiment in-
venté. C’est le candidat Trump lui-
même qui lui a soufflé l’idée. C’était
en mars 2016. Woodward et un col-
lègue du Post l’interrogent lors de
sa campagne à la primaire républi-
caine sur sa définition du pouvoir:
«Le pouvoir réel – je ne devrais pas
utiliser le mot –, c’est la peur»,
répond le promoteur immobilier con-
verti en vedette de téléréalité. «C’était
un moment presque shakespearien»,
dira plus tard le journaliste.

C’est ce climat qui fait craindre
le retour de guerres civiles
Ce rare moment de vérité (Trump

refusera de répondre à Woodward
pour les besoins de son livre) est
essentiel pour comprendre non
seulement la victoire de Donald
Trump aux Etats-Unis, mais plus
généralement une nouvelle ère mar-
quée par le retour de la tentation
autoritaire. Car ce sont bien des
peurs et leurs instrumentalisations
qui pavent le succès, partout dans
le monde, d’hommes à poigne prô-
nant des solutions simples face à
un monde de plus en plus complexe
– et donc angoissant.
Aux Etats-Unis, c’est la peur du

déclassement de la première puis-
sance mondiale et de l’homme
blanc qui a fait la différence. En
Europe, c’est la peur de l’envahisse-
ment par les étrangers qui dicte
désormais le calendrier électoral.
Au Brésil, c’est la peur de l’in-

sécurité qui fera élire un nostalgique
de la dictature. Dans les pays non
démocratiques, c’est plus classique-
ment la peur de la perte de pouvoir
par une clique qui nourrit la ré-
pression.

Climat de guerre civile
Ces peurs peuvent être légitimes

et s’ancrer dans une certaine réalité
(crise économique, immigration,
inégalités, etc.), mais elles sont
amplifiées par Trump et consorts,
souvent fantasmées. Le corollaire
de la peur est la haine. En politique,
elle se traduit par l’avilissement
de l’adversaire, qui devient un pro-
gramme en soi. Haine des Clinton
(et des prétendues élites) pour
Trump, haine de l’islam en Europe,
haine de Lula et des «communistes»
au Brésil, etc.
Face à cette stratégie de conquête

de pouvoir et de guérilla qui s’ensuit
– ce que montre bien le livre de
Woodward –, la politique du centre,
libérale-conservatrice ou sociale-
démocrate, qui formait le socle de
nos démocraties est aujourd’hui
déboussolée, désarmée, dépassée.
Le piège tendu, celui de provoquer
une réponse sur le même registre,
est redoutable d’efficacité: la haine
répond à la haine, la peur à la peur.
C’est ce qui est en train de se pro-
duire. C’est ce climat qui fait crain-
dre le retour de guerres civiles aux
yeux de plus en plus d’observateurs,
à commencer aux Etats-Unis.

Et la raison d’Etat dans tout cela !



La soie d'araignée est connue
comme l'un des matériaux na-
turels les plus solides au monde

: elle serait jusqu'à cinq fois plus ré-
sistante qu'un câble d'acier du même
poids. D'où tire-t-elle cette impres-
sionnante solidité ? Grâce à un mi-
croscope particulièrement puissant,
Hannes Schniepp et ses collègues en
ont appris davantage. Ils ont réussi à
percer les secrets de la soie de la
recluse brune, ou Loxosceles reclusa.

Un câble naturel
"Nous nous attendions à ce que la

fibre soit d'un seul bloc", confie Dr.
Schniepp. "Mais nous avons découvert
qu'il s'agissait en réalité d'une sorte
de minuscule câble." Grâce à l'utili-
sation du microscope à force atomique,
il s'est aperçu de la présence de boucles
à l'intérieur de la structure du fil. Les

conclusions de son étude, qui se base
sur de précédents résultats obtenus
en 2017, ont été publiées dans la
revue ACS Macro Letters.
"Il s'avère que la fibre est constituée

d'une multitude de nano-brins", ex-
plique le chercheur. "Chaque nano-
brin est un mince fil constitué de pro-
téines, d'un diamètre de moins d'un
millionième de centimètre." Chaque
fibre de soie de recluse brune serait
constituée de pas moins de 2.500
nano-brins, arrangés parallèlement les
uns aux autres pour former une sorte
de ruban (le fil d'araignée est en réalité
plus plat que cylindrique) plusieurs
milliers de fois plus fin qu'un cheveu.

De la soie d'araignée à la soie 
synthétique

De nombreux modèles ont été pro-
posés pour tenter d'expliquer l'orga-

nisation structurelle d'un fil d'araignée
et les raisons de son incomparable
force. Selon Schniepp, la structure
décrite dans ce nouvel article constitue
le plus simple et le plus élégant des
principaux modèles. "Nous pensons
que le secret de la soie de recluse
brune repose principalement dans ces
nano-brins individuels."
"Comprendre les propriétés de la

soie de recluse brune au niveau mo-
léculaire nous fournit non seulement
une meilleure connaissance de l'un
des matériaux les plus résistants de la
nature, mais encore une trajectoire
pour la confection d'autres matériaux
synthétiques", souligne Mohan Srini-
vasarao. La soie synthétique est en
effet depuis des années un Graal pour
les scientifiques, qui tentent d'analyser
au plus près les techniques de fabri-
cation des araignées.
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La soie de ces araignées est cinq
fois plus solide que l'acier Les univers parallèles : 

ce que dit la science
La théorie des univers parallèles est bien connue des
scénaristes de science-fiction qui n’hésitent pas à y
faire référence régulièrement. Mais cette théorie
existe réellement et pourrait expliquer certains phéno-
mènes cosmologiques. Maxisciences fait le point sur
la théorie des multiunivers. D’où vient la théorie des
univers parallèles ?
La théorie des univers parallèles a été émise par le
mathématicien et physicien Hugh Everett. Selon lui, le
fait qu’il pourrait exister des univers parallèles pour-
rait expliquer le paradoxe de l’expérience du chat de
Schrödinger où, selon la théorie quantique, le félin se
trouve à la fois mort et vivant. Ainsi cette théorie expli-
querait qu’il existe un univers où le chat est mort et un
univers où le chat est vivant. En effet, à chaque inter-
action des systèmes quantiques et classiques, il exis-
terait une bifurcation des univers.
Cependant cette théorien’est pas validée par l’ensem-
ble de la communauté scientifique et d’autres théories
peuvent expliquer ce paradoxe comme, par exemple,
le phénomène d’incohérence.

A-t-on déjà eu la preuve de l’existence 
d’univers parallèles ?

En 2004, les scientifiques ont failli prouver la véracité
de l’hypothèse des univers parallèles. En effet, les as-
tronomes ont étudié une région particulière de l’Uni-
vers, appelée « Point froid », située entre 6 et 10
milliards d’années de la Terre et qui s’étend sur près
d’un milliard d’années-lumière. Cette zone froide est
considérée comme un vide sidéral du fait qu’il semble
y avoir une absence de 10.000 galaxies. Ce vide sidé-
ral pourrait être expliqué par la collision de deux uni-
vers parallèles.

Comment prouver l’existence 
des univers parallèles ?

C’est le regretté Stephen Hawking ainsi que Thomas
Hertog qui pourraient donner la réponse. En effet, dans
un article à paraître, les scientifiques expliquent la
marche à suivre pour permettre de mettre en évidence
l’existence des univers parallèles. Selon la théorie du
Big Bang, la naissance de l’Univers a laissé des in-
dices. La preuve de l’existence des univers parallèles
se trouve donc dans les radiations rémanentes du Big
Bang. En construisant des sondes avec des capteurs
ultrasensibles, ces radiations pourraient être captées
et pourraient donner la preuve de l’existence de ces
univers parallèles. En attendant la publication de ce
papier, certains avancent déjà que si les données de la
publication venaient à prouver l’existence de multiuni-
vers, cela mériterait un prix Nobel.

ESPACE

L'évènement est unique. Avec son télescope
orbital NICER, la NASA a détecté une puissante
explosion thermonucléaire, qui semble provenir
d’un objet céleste aux caractéristiques étranges.
“Cet éclatement a été exceptionnel”. L'as-

trophysicien de la NASA Peter Bult s'enthou-
siasme après l’observation d’une explosion
thermonucléaire massive dans l’espace. À l’ori-
gine de cet évènement ? Un puissant pulsar,
c’est-à dire les restes stellaires d’une étoile en
supernova. L'implosion du corps céleste était
trop petite pour former un trou noir, mais a pu
être découverte par l’agence spatiale grâce à
la projection intense d’un faisceau de rayons
X, capté par le télescope NASA Neutron star
Interior Composition Explorer (NICER) de la
Station spatiale internationale (ISS). Le phé-
nomène, décrit dans une étude publiée dans
The Astrophysical Journal Letters fin octobre,
serait le plus puissant et le plus brillant jamais
détecté.

SAX J1808.4-3658
Plus précisément, les pulsars sont des sortes

d'étoiles à neutrons. Lorsqu’ils n’ont plus de
“carburant”, leur noyau compact s'effondre

sous son propre poids et explose. Ces objets
astronomiques hébergent des points chauds
émettant des rayons X. Et comme ils tournent
vite, ils balayent ces points embrasés dans
notre champ de vision, produisant des impulsions
de rayonnement de haute énergie.
Le lointain pulsar observé par la NASA est

surnommé SAX J1808.4-3658, ou J1808. Il se

trouve à environ 11.000 années-lumière de la
constellation du Sagittaire. L’explosion a quant
à elle été observée par la NASA le 20 août
dernier. Et elle révèle “de nombreux phénomènes
qui n'ont jamais été vus ensemble en une seule
rafale”, d’après les chercheurs. Ces derniers
estiment qu’elle est un puissant rappel que
l’espace est extrêmement dangereux. En seu-

lement 20 secondes, l’éclat a libéré la même
quantité que notre Soleil produit en 10 jours.

Des changements de luminosité
Les détails capturés lors de cette “éruption

record” devraient aider les astronomes à affiner
leur compréhension des processus physiques
à l'origine de ces poussées thermonucléaires.
Car les données de NICER montrent des ca-
ractéristiques étranges, notamment “ un chan-
gement de luminosité en deux étapes, peut-
être causé par l'éjection de couches séparées
de la surface du pulsar ”, explique Peter Bult.
En fait, les astronomes pensent que l’explosion

a été causée par de l’hélium accumulé, qui se
serait enfoncé sous la surface du pulsar et
aurait fondu pour composer une boule de car-
bone. “Ensuite, l'hélium explose et libère une
boule de feu thermonucléaire sur toute la
surface du pulsar”, explique Zaven Arzouma-
nian, directeur de la mission NICER. Seulement,
après s’être stabilisée, avoir augmenté puis
s’être rétractée, la luminosité du flash s’est de
nouveau allumée, de façon moins importante.
Il faudra de plus amples recherches pour que
les scientifiques comprennent pourquoi.

ASTRONOMIE

La NASA détecte une énorme explosion thermonucléaire dans l'espace lointain

En analysant la soie de recluse brune, une araignée commune en Amérique du Nord, les
chercheurs ont fait une découverte inattendue. Son fil serait en réalité un câble.
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Le mystère est resté entier pendant
75 ans. En 1944, l’USS Gray-
back SS6208 et ses 80 membres

d’équipage disparaissaient après avoir
été attaqués par un avion japonais. Le
sous-marin américain de la Seconde
Guerre mondiale n’avait jamais été re-
trouvé. C’est désormais chose faite, a
annoncé ce dimanche 10 novembre
une équipe de chercheurs. Leur projet
d’exploration sous-marine leur a permis
de découvrir l’épave au fin fond de la
mer de Chine Orientale, au large de la
côte d’Okinawa (Japon).

160 kilomètres plus loin
Celui qui a résolu l’affaire, c’est le

chercheur japonais Yutaka Iwasaki. Il
a retrouvé un enregistrement radio du
27 février 1944, relatant le bombarde-
ment du sous-marin. Or dans cet audio,
l’emplacement de l’attaque est indiqué
précisément. Des documents militaires
avaient déjà été retrouvés. Mais ces
journaux de missions japonais... avaient
été mal traduits. Il manquait un chiffre

aux coordonnées d’origine. Les re-
cherches étaient ainsi concentrées à
160 kilomètres du lieu où le navire
submersible avait été bombardé.
Outre l'utilisation de nouvelles tech-

nologies, comme les drones sous-ma-
rins, ces nouvelles révélations ont donc
permis à l'équipe de localiser en juin
dernier correctement l’épave, située à
430 lieues sous les mers – ou plus pré-
cisément 435 mètres. L’USS Grayback
était considéré comme l’un des sous-
marins les plus performants des États-
Unis. Il a permis de couler au moins
14 navires ennemis pendant le conflit.
Il avait même reçu deux éloges de la
United States Navy et huit étoiles de
bataille. Au moment où il a été coulé,
il effectuait sa dixième patrouille de
guerre.

Le “Lost 52 Project”
Les familles des 80 membres d'équi-

page à bord de l’USS Grayback ont
été informées de cette trouvaille. L’oncle
de Kathy Taylor, John Patrick King,

était à bord du sous-marin. Interrogée
par ABC News, elle confie : “Depuis
que je suis petite, je m'étais engagée à
le retrouver, à le suivre ou à garder sa
mémoire vivante”. Les scientifiques
mettent donc fin à ses années de re-
cherches. “La confirmation du site en
tant qu'engin militaire coulé de la
marine américaine garantit sa protection
contre les perturbations, protégeant
ainsi le lieu de repos de nos marins”,
se félicite Tim Taylor, initiateur de ce
vaste programme d'exploration océa-
nique.
Car la découverte entre dans le cadre

d’un projet plus global, le “Lost 52
Project”, qui a justement pour but est
de localiser les 52 navires submersibles
américains perdus en 39-45. L’objectif
est également de créer une documen-
tation en 3D des lieux où ils se trouvent.
La mission a débuté par la détection
en octobre 2010 de l’URSS R-12,
perdu depuis juin 1943. La localisation
de l’USS Grayback constitue le cin-
quième butin. Plus que 47.

Il était l'un des sous-marins les plus efficaces de sa génération. L'USS Grayback SS6208,
coulé par un bombardier japonais en février 1944, a été officiellement découvert par une
équipe de chercheurs après trois quarts de siècle perdu au fond de la mer.

5G : 11 failles de sécurité majeures
découvertes à quelques mois 
de son lancement
Le lancement du réseau 5G, prévu pour
2020, risque-t-il d'être reporté ? Des scienti-
fiques américains viennent de découvrir 11
failles majeures de sécurité dans son proto-
cole.
Il devait faire une entrée fracassante sur
nos smartphones en 2020. Mais la mise en
service du réseau 5G pourrait bien finale-
ment être en péril. Et pour cause : des cher-
cheurs américains viennent de découvrir 11
failles importantes de sécurité dans son
protocole.
D'après les chercheurs des universités Pur-
due et de l'Iowa, ces 11 failles permettraient
en effet à celui ou celle qui les exploite de
collecter votre géolocalisation, d'intercepter
vos appels et SMS, de naviguer sur internet
ou encore d'augmenter votre facture de té-
léphone. Autrement dit, des brèches impor-
tantes qui pourraient être lourdes de
conséquences directes sur les utilisateurs.

Un risque de nuisance élevé
Selon les scientifiques, ces failles pourraient
avoir été héritées des protocoles 3G et 4G.
"Il est probable que les vulnérabilités des
générations précédentes soient également
héritées par la 5G", souligne Syed Rafiul
Hussain, chercheur à l'université de Purdue.
"Les nouvelles fonctionnalités de la 5G n'ont
pas encore fait l'objet d'une évaluation de
sécurité assez rigoureuse", dénonce-t-il.
Pour tenter de résoudre ce problème, les
scientifiques l'ont signalé à la GSM Associa-
tion (GSMA), qui représente environ 800
opérateurs et constructeurs téléphoniques.
Mais la situation ne semble pas inquiéter
l'association, qui a jugé ces insécurités
"nulles ou peu faibles dans la pratique". On
ignore donc pour l'instant si ces failles se-
ront corrigées ou non avant que la 5G soit
commercialement proposée aux utilisateurs.

TÉLÉPHONIEEPAVE

Disparu depuis 75 ans, un sous-
marin militaire a été retrouvé

Quelle est la probabilité pour que l'hu-
manité s'éteigne dans l'année à venir ? La
question peut paraître saugrenue, voire
même anxiogène, mais c'est bien celle que
se sont posés des scientifiques de l'Université
d'Oxford. Voici leurs calculs.
Cela fait 200.000 ans qu'Homo Sapiens

domine le monde. Et cela fait possiblement
autant de temps qu'il redoute une chose :
la fin de son espèce. Comme si les mathé-
matiques ne faisaient déjà pas suffisamment
peur à certain.e.s, des chercheurs de l'uni-
versité d'Oxford ont calculé une probabilité
légèrement anxiogène, celle de l'extinction
de l'espèce humaine dans l'année à venir.
Pour déterminer cette inquiétante statis-

tique, les scientifiques ont pris en compte
tout un tas de facteurs, tels que la fréquence
des cataclysmes naturels ou les taux d'ex-
tinction connus des mammifères. Étrange-
ment, ils n'ont cependant pas considéré
d'autres phénomènes tels que le réchauffe-
ment climatique ou une guerre nucléaire,

qui sont pourtant des risques réels qui
pourraient peser lourd dans la balance.

Des probabilités à relativiser
"Notre observation de 200.000 ans de

survie exclut les sources modernes d'extinction
bien plus probables, telles que les armes nu-
cléaires ou les changements climatiques an-
thropiques", concèdent les auteurs. Ainsi,
cette probabilité pourrait bien s'appliquer
uniquement dans une configuration qui
n'existe pas. Toujours est-il que, calculs à
l'appui, les chercheurs ont donc déterminé
que l'Homme avait entre une chance sur
14.000 et une chance sur 87.000 de s'éteindre
l'an prochain. À titre de comparaison, chaque
individu sur cette Terre a une chance sur
81.700 d'être frappé par la foudre, mais
aussi une chance sur 7 de décéder d'un
cancer, ou une chance sur 100 de mourir à
la suite d'un accident de voiture. Autrement
dit, certaines menaces sont plus pressantes
que la fin de l'humanité.

Des scientifiques ont calculé la probabilité pour que l'humanité
s'éteigne l'année prochaine



Programmé en première partie
de soirée, le quatuor composé
des guitaristes Benoit

Convert et Yannick Alcocer, du
contrebassiste Sylvain Pourrat et
le violoniste Remi Crambes, ont
ébloui l'assistance en insufflant un
vent de modernité sur l'héritage
manouche.
Avec un répertoire faisant la part
belle à des grands noms du Jazz
tels que Django Reinhardt, George
Gershwin ou encore Miles Davis,
ce quartet a revisité à la sauce
gypsy les grands classiques que
sont ''coquette'' ,''belleville'' ,''Oh

lady be good'',''I got a rhythm''ou
''Sweat georgio brown’’ , pour lais-
ser apprécier une musique com-
plètement originale, marquée par
une ligne mélodique moderne ,une
section rythmique raffinée et un
violon bien soigné. Prenant beau-
coup de plaisir à jouer ensemble,
les 4 musiciens lyonnais à la vir-
tuosité épatante et aux improvisa-
tions enivrantes ont été longuement
ovationnés par le public à l'issue
de leur partition. La magie du
spectacle a continué à opérer avec
l'artiste franco-togolais AyiTé qui
a pris le relais pour transporter le

public vers un univers musical
placé au carrefour de l’Afrique et
de l’occident.
Pendant plus d'une heure et de-
mie, AyiTé de son vrai nom Olivier
Ajavon a littéralement enflammé
le théâtre de Constantine au son
de mélodies mêlant habilement les
couleurs d’une enfance africaine
et les accents plus occidentaux
inspirés par sa vie de jeune adulte.
Débordant d'énergie, le chanteur
et ses compagnons de scène ont
conjugué les styles musicaux pour
présenter une dizaine de morceaux
tirés de son album Togoville .
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Le 10e Festival international de
danse contemporaine a pris fin
mercredi soir à Alger, dans une
ambiance de grands soirs, avec les
prestations d'Algérie, du Mali, de
Russie, invité d'honneur du festival
et celle réalisée en master class
avec une centaine d'étudiants al-
gériens, devant un public relative-
ment nombreux.
La clôture du 10e Festival inter-
national de danse contemporaine
a été marquée par les prestations
algériennes, animées par le trio de
la Compagnie "Kynsha" de Annaba
et la centaine d'étudiants en master
class, qui, avec les autres perfor-
mances algériennes présentées du-
rant le festival, dénotent de l'exis-
tence d'un creuset de jeunes cho-
régraphes et danseurs au grand po-
tentiel créatif, promis à de belles
carrières.
"Qui sommes-nous ?", intitulé
de la performance, qualifiée una-
nimement de "remarquable", que
le trio annabi de la Compagnie
"Kynsha", composée des jeunes,
Amine Kiniouar, (auteur, choré-
graphe et metteur en scène), Sana
Chami et Baligh Ayad, a présenté,
traitant des méfaits du système
dans ses pouvoirs à transformer
les êtres en les montant les uns
contre les autres.
Dans la grâce du mouvement et

la beauté du geste, la trame du
spectacle a été déroulée en ellipses,
depuis l'âge innocent de l'enfance
où les trois danseurs exécutent de
belles figures esthétiques évoquant,
le bonheur d'être ensemble dans
l'insouciance et l'impunité, jusqu'au
moment des premières amours,
violemment interrompues et répri-
mées par les regards obliques d'une
société devenue intolérante et fa-
natique. Spectacle visuel hautement
esthétique et d'une grande maîtrise
technique, "Qui sommes-nous ?",
a été longtemps applaudi par le
public, provoquant l'euphorie dans
la salle. Issus des master class -
qui, selon les organisateurs, ont
"débuté dès le 5 novembre der-
nier-, la centaine d'étudiants des

écoles, instituts et compagnies pri-
vées de toutes les régions d'Algérie,
intervenant à l'issue de la soirée,
ont montré de grandes capacités à
laisser leurs corps dire ses propres
vérités, à travers le spectacle "Il
faut danser", conçu et mis en scène
par le chorégraphe malien Aly Ka-
rembe.
Travaillant sur des figures es-
thétiques compartimentées, le met-
teur en scène a réussi à créer une
fresque harmonieuse, où chaque
groupe exécutait sa propre choré-
graphie, exprimant le bien-être par
des cris de joie, pour former ensuite,
une seule masse, guidée par la
flûte de Chek Djalou, dans le rôle
du griot, sous les applaudissements
d'un public conquis. Par ailleurs,
les organisateurs du 10e Festival
international de danse contempo-
raine ont rendu hommage à de
grandes figures du 6e Art, la re-
grettée Zahra Benrobaï, Ahmed
Sellali, Abdelhamid Agabi, Fatma
Zohra Benalia et Riad Berroual,
notamment.
La commissaire du festival,
Fatma Zohra Namous Senouci, an-
nonçant au public que le Mali sera
l'invité d'honneur de la 11e édition,
a confié que celle-ci "aura lieu en
2020 à Oran", affirmation confirmée
par le directeur du Théâtre régional
d'Oran, Mourad Senoussi. Aupa-
ravant, la Compagnie malienne
"Karemba Studio", reconnue
comme institution de la danse
contemporaine africaine, et œuvrant
depuis sa création en 2000, à la
promotion de la culture africaine,
a répercuté sur la scène artistique,
à travers son spectacle, "Les sor-
ciers", la tradition ancestrale, dans
une conception de la danse contem-
poraine franchement inspirée de
la culture et danses populaires ma-
liennes. La troupe russe "Raketa"
a, de son côté, présenté en quatre
parties, "Tableaux russes", une per-
formance évoquant, la relation entre
l'homme et la femme, le respect
du pain et de la terre, la nécessité
de s'aimer et la splendeur du prin-
temps.

FESTIVAL INTERNATIONAL DE DANSE CONTEMPORAINE

Une belle prestation d'Algérie,
du Mali et de Russie à la Clôture

Le jeune Noureddine Maarouf a
remporté le premier prix du
concours de chant "Sawt Waaed"
(voix prometteuse), dont la finale
a eu lieu jeudi à la maison de la
culture "Ali Maachi" de Tiaret.
Les deuxième et troisième places
de ce concours sont revenues aux
jeunes Abdelkader Belkheir et Kha-
led Fawzi Bensalem, a indiqué le
membre du jury, Ahmed Zitouni,
estimant que "toutes les voix ayant
participé à ce concours sont pro-
metteuses et auront un avenir sur
la scène artistique avec des voix
distinguées". Les jeunes ont été
évalués par un jury composé d'ar-
tistes et musiciens professionnels.
Le lauréat de "Sawt Waaed,"
Noureddine Maarouf a exprimé sa
joie pour ce titre inattendu eu égard
à la forte concurrence, annonçant
qu'il va chanter avec l'orchestre
"Wissal" de Tiaret dans les pro-

chains jours. A noter que la phase
qualificative de ce concours, qui
s'est déroulé le 19 octobre dernier,
a vu la participation de 40 jeunes.
Au programme de la finale, une
soirée artistique est animée par le
jeune Hakim et Noureddine Tayebi,
un diplômé de l'école "Alhan wa
Chabab" originaire de la wilaya
de Tiaret.
L'orchestre "Wissal", le réalisa-

teur Noureddine Zerrouki auteur
du court métrage "Synapse" dé-
tenteur du prix de l'Autruche d'or
au festival international de Nouak-
chott (Mauritanie), les artistes Fay-
cal Boukhetache, lauréat du premier
prix au festival de la chanson
Chaabi à Sétif et le dramaturge
Mohamed Amine Abdessamad qui
a décroché le premier prix au fes-
tival du théâtre des jeunes à
Constantine ont été honorés à cette
occasion.  

LA 2E SOIRÉE DE DIMAJAZZ 2019 À CONSTANTINE

Le Jazz Manouche à l'honneur
Le quartet Ecca a offert dans la soirée de mercredi à jeudi un somptueux
moment de jazz manouche au public Constantinois, qui fidèle à ses
habitudes, a afflué en nombre au théâtre régional Mohamed- Tahar Fergani,
lors de la deuxième soirée de la 16e édition du festival international de jazz
Dimajazz.

TIARET

Noureddine Maarouf, lauréat
du concours "Sawt Waaed"

L’écrivain Kevin Powers a rem-
porté le grand prix de littérature
américaine pour "L’Écho du
temps", puissant roman sur l’ori-
gine de la violence aux États-
Unis.
"L’Écho du temps", deuxième
roman de Kevin Powers (après
"Yellow Birds" sur la guerre en
Irak), entraîne le lecteur à l’époque
de la guerre de Sécession
jusqu’aux années 1980 avec tou-
jours la même déchirure : une
violence qui n’épargne personne.
"La violence est une forme ori-
ginale d’intimité, elle l’a toujours
été et le sera toujours", écrit le

romancier âgé de 39 ans, engagé
dans l’armée à 17 ans et qui a
combattu en Irak en 2004 et 2005.
Le roman se déroule en Virginie
(d’où est originaire l’écrivain)
avant, pendant et après la guerre
civile américaine. Puis de nouveau
dans cette région dans les années
1950 et 1980.
Le texte est traversé par le sou-
venir de l’esclavage qui hante
chacun des personnages quelle
que soit la couleur de leur peau.
La cruauté que nous infligeons
aux autres blesse et mutile celles
et ceux qui en sont victimes mais
rabaisse aussi ceux qui en sont

les instigateurs, dit en substance
le romancier.
Créé en 2015, le prix décerné
par un jury composé de trois cri-
tiques littéraires, trois éditeurs et
trois libraires récompense chaque
année un roman américain traduit
en français, paru depuis le 1er
janvier de l’année en cours, et se
distinguant par ses "qualités lit-
téraires de premier plan". Le prix
sera remis à l’écrivain américain
début décembre à Paris.
L’an dernier, le grand prix de
littérature américaine avait ré-
compensé Richard Powers pour
"L’Arbre monde" .

Après "La la Land" (2016) et "First Man" (2018), le
nouveau long-métrage de Damien Chazelle est prévu
pour 2021. Un film attendu dans lequel Emma Stone
et Brad Pitt devraient se donner la réplique.
le studio Paramount Pictures souhaite que "Babylon"

soit disponible dans un certain nombre de salles de
cinéma le 25 décembre 2021, avant une sortie plus
large le 7 janvier 2022. Une période propice pour se
faire remarquer pour les Oscars : Damien Chazelle
avait déjà obtenu celui du meilleur réalisateur en 2016
pour "La la Land".
Le cinéaste a écrit le scénario de "Babylon" qu'il di-

rigera également. Les détails du script sont vagues

mais, à en croire certaines sources, le long-métrage
aurait en arrière-plan la transition entre les films muets
et le cinéma parlant. Certains personnages auront réel-
lement existé, d'autres seront fictifs, à l'image de "Once
Upon A Time In Hollywood" de Quentin Tarantino.
Au niveau du casting, Emma Stone et Brad Pitt sont

en discussions pour faire partie du projet mais aucun
accord n'a encore été signé entre les différentes parties.
En parallèle de "Babylon", Damien Chazelle travaille
sur une série pour Netflix, "The Eddy", dans laquelle
Amandla Stenberg, la star de "The Hate U Give",
jouera aux côtés d'Andre Holland ("American Horror
Story").

SON ROMAN TRAITE LA VIOLENCE AUX ÉTATS-UNIS

Kevin Powers remporte le grand prix 
de littérature américaine

INTITULÉ "BABYLON" Le prochain film de Damien 
Chazelle sortira en 2021



Cent (100) photographies dé-
diées à la beauté de l’Algérie sont
exposées depuis jeudi à la maison
de la culture Houari Boumediene
de Sétif à l’occasion de la 1ère
édition du salon national de la
photographie d’art à Sétif. Placée
sous le slogan "mon pays, patri-
moine et tourisme", cette mani-
festation de trois jours réunit les
œuvres de 32 photographes de
plusieurs wilayas qui ont réussi à
captiver l’attention de nombreux
visiteurs.
Mourad Amraoui d’Oum El

Bouaghi participe avec deux pho-
tos sur des spectacles de fantasia
où les chevaux et les salves de
baroub sont porteurs, assure l’ar-
tiste, d’une profonde symbolique
dont les racines plongent dans
l’histoire lointaine de la société.

Les photos présentées évoquent
divers thèmes dont les paysages
naturels, les sites historiques et
touristiques et les métiers artisa-
naux. L’organisation du salon
s’inscrit dans le cadre de la com-
mémoration du 65ème anniversaire
du déclenchement de la révolution
et vise à favoriser les échanges

entre artistes photographes, a in-
diqué le directeur de la maison
de la culture, Moubarek M’barikia.
Des ateliers de formation, une
conférence sur la photographie et
la législation et des visites à des
sites historiques de Sétif figurent
au programme de la manifesta-
tion.
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Remise des prix aux lauréats
et hommage à Moussa Haddad Les longs métrages espagnol

"Yuli" et égyptien "Karma" ont été
projetés, mercredi à Alger, dans le
cadre du 10e Festival international
du cinéma d’Alger (Fica). Réalisé
par Iciar Bollain, "Yuli" raconte la
vie et l'œuvre du danseur cubain
Carlos Acosta.
Pour l'aider à échapper à la mi-
sère, Pedro Acosta, le père de ce
jeune cubain surdoué et au caractère
imprévisible l'incite à étudier la
danse dans les meilleures écoles
de son pays. L'adolescent rebelle
renâcle, puis s'exécute. Quelques
années plus tard, il deviendra une
star du Royal Ballet de Londres.
Dans "Yuli", Iciar Bollain retrace
le parcours du célèbre danseur cu-
bain Carlos Acosta qui incarne son
propre rôle dans la fiction. Le film
dresse, néanmoins, le portrait de
ce danseur atypique, farouchement
attaché à sa terre natale.
Dans ce film, écrit par le scéna-
riste Paul Laverty (époux de la
réalisatrice), le danseur Carlos
Acosta joue le rôle de Carlos le
quadragénaire, Edilson Manuel Ol-
vera le rôle de Carlos Acosta enfant
et Kevyin Martinez celui de Carlos
Acosta jeune. Santiago Alfonso in-
terprète le rôle de Pedro Acosta,
père du danseur. Née en 1967 à
Madrid, la réalisatrice et scénariste
Iciar Bollain a commencé sa carrière
en tant qu'actrice à l'âge de 15 ans.
Au début de 1991, elle fonde une
maison de production. En 1996,
elle réalise son premier film "Cou-

cou, tu est seule?" qui a eu un
grand succès dans son pays. Sa
dernière œuvre "Yuli" a participé
à plusieurs festivals et a été plusieurs
fois primée.
La deuxième partie de la soirée
a été réservée au long métrage
égyptien "Karma" (2018) réalisé
par Khaled Youssef. Ce film qui
traite des disparités ethniques, re-
ligieuses et financières qui divisent
la société, raconte l'histoire d'"Ad-
ham", un homme d'affaire musul-
man qui veut raser les bidonvilles
du Caire pour récupérer les terrains
et y construire des résidences
luxueuses et qui rencontre dans un
rêve "Watani", un chômeur chrétien
qui souhaiterai prendre sa place.
La trame du film prend une toute
autre allure lorsque les deux per-
sonnages échangent leur rôles et
chacun d'entre eux tente, alors, de
changer l'aspect négatif de l'autre.
Ce long métrage a été interprété
par les acteurs Amr Saad, Ghada
Abdelrazak, Khalid El Sawi, Maged
El Masri et Dalal Abdelaziz. Né
en 1964, Khaled Youssef était l'as-
sistant du célèbre réalisateur égyp-
tien Youssef Chahine.
Il a écrit avec lui le scénario de
plusieurs de ses films. Après une
rupture avec le cinéma depuis 2011
pour avoir intégrer le monde de la
politique en tant que député parle-
mentaire, Khaled Youssef a renoué,
l'an dernier, avec le septième art à
travers avec sa dernière œuvre
"Karma".

10E FICA

"Yuli" et "Karma" projetés
à l'avant dernier jour

SALON NATIONAL DE LA PHOTOGRAPHIE À SÉTIF

100 clichés pour immortaliser la beauté de l’Algérie

Le film documentaire "143, rue du désert" du réalisateur algérien Hassen
Ferhani et "The Tower (wardi), une fiction du Norvégien Mats Grorud ont
remporté les grands prix du jury en clôture jeudi à Alger de la compétition du
10e Festival international du cinéma d’Alger qui a rendu un hommage au
réalisateur Moussa Haddad.

SURNOMMÉ LE "RAPHAËL DE LOMBARDIE"
Un tableau de Bernardino Luini,
adjugé 2,3 millions d'euros

Les jurys des trois catégories
compétitives à ce festival,
dédié au film engagé, ont

remis les distinctions aux lauréats
lors d’une cérémonie marquée
par un hommage appuyé à l’un
des grands cinéastes algériens,
Moussa Haddad, disparu en dé-
cembre dernier. Un documentaire
rétrospectif retraçant le parcours
du réalisateur du film culte du
cinéma algérien, "Les vacances
de l'inspecteur Tahar", et sa riche
filmographie, à été projeté en
présence des membres de la fa-
mille de Moussa Haddad (1937-
2019).
Le jury de la catégorie docu-
mentaires, présidé par le cinéaste
Saâd Khiari, a attribué son Grand
prix à "143, rue du désert", un
long métrage de 100 minutes qui
s’intéresse à la femme algérienne
à travers un portait de Malika,
gérante d’un petit commerce dans
le désert algérien. "A l’envers de
l’histoire " documentaire de la
Serbe Mila Turajlic, a remporté
le Prix spécial du jury, alors que
"Sur les traces de Mamani Ab-

doulaye" de la réalisatrice nigé-
rienne Amina Abdoulaye Mamani
s’est vu attribué une "mention
spéciale".
Le Grand prix de la catégorie
longs métrages de fiction est re-
venu à "Wardi" (The Tower), un
film d'animation (coproduit par
la Norvège et la Palestine), qui
raconte l’histoire d’une famille
de réfugiés palestiniens au Li-
ban.
Concernant les courts métrages,
autre catégorie compétitive de ce
10e Fica, le jury présidé par l’ac-
trice Mouni Bouallam, a attribué
son Grand prix à " Facing Mecca"
du réalisateur suisse Jan -Eric
Mack. Le jury a également dé-
cerné des mentions d’encourage-
ment aux films algériens "Felfel
Lahmar" de Saâdia Gacem, Hadi
Hiya de Youcef Mahsas ainsi
qu’une mention spéciale à "Une
histoire dans ma peau" de Yanis
Kheloufi.
Pour sa part, le public a plébis-
cité "Paysages d’automne", une
fiction de Merzak Allouache, "
La Bolduc" du Canadien François

Bouvier, "Sotra" d’Abdellah Ag-
goune, "La fausse saison" de Me-
nad Embarek et encore " 143,
rue du désert", primé également
de la "Médaille Ghandi", une dis-
tinction décernée par le Conseil
international du cinéma, de la té-
lévision et de la communication
audiovisuelle (Cict).
A l’issue de la remise des prix,

un documentaire "Inocencia" du
réalisateur cubain Alejandro Jil,
a été projeté au public. D’une
durée de 78 mn, "Inocencia" re-
vient sur l’exécution des huit étu-
diants en médecine, événement
douloureux survenu à La Havane
en 1871.
Les projections hors compétition
se poursuivent vendredi et samedi
avec à l’affiche "Les enfumades
du Dahra" et "André Ravéreau
et l’Algérie: Et le site créa la
ville", un documentaire consacré
à l’architecte français qui a passé
une grande partie de sa vie en
Algérie. Ouvert le 7 novembre
dernier, le 10e Fica a mis en com-
pétition dix-huit films entre do-
cumentaires et fictions.

Un tableau exceptionnel d'un
des élèves les plus proches de
Léonard de Vinci, Bernardino
Luini, "Vierge à l'enfant avec Saint-
Georges et un ange musicien", a
été adjugé jeudi à Paris pour 2,3
millions d'euros, un record pour
l'artiste..
Ce chef d'oeuvre du peintre de

XVe siècle italien, qui travailla
un temps pour Léonard de Vinci
et à qui le Salvator Mundi avait
été attribué par certains experts,
avait été estimé entre 1,8 et 2 mil-
lions d'euros. L'oeuvre de la Re-
naissance avait été précédemment
acquise le 6 juillet 2017 par un
collectionneur privé allemand,
pour une somme dix fois moindre,
200.000 euros, chez Christie's à
Londres.
Bernardino Luini (1480-1532),

surnommé le "Raphaël de Lom-
bardie", avait été, avec Giovanni
Antonio Boltraffio (1467-1516),
un des élèves et assistants princi-
paux du grand maître toscan, dont
on célèbre le 500e anniversaire de
la mort et à qui le Louvre consacre
la plus grande rétrospective jamais

organisée. Cette "Vierge à l'enfant"
faisait partie de la collection de
Sir Francis Cook, l'une des plus
importantes collections d'Angleterre
rassemblée au XIXe siècle, tout
comme le fameux Salvator Mundi,
dont la localisation reste un mystère
depuis sa vente record à 450 mil-
lions de dollars en 2017.
L'industriel, épaulé dans ses ac-

quisitions par Sir Charles Robin-
son, conservateur de la collection
de la Reine Victoria, avait acquis
les deux oeuvres vers 1900, comme
étant toutes deux de la main de
Bernardino Luini. Ce tableau sur
fond de village et de montagne
imaginaire, montre Saint-Georges
qui vient de décapiter le dragon,
symbole du mal, offrant la tête de
la créature à Jésus, enfant, dans
les bras de sa mère. Jésus lui remet
la palme de la victoire, tandis
qu'un ange joue du luth derrière
eux. Cette huile sur panneau, qui
avait subi plusieurs restaurations
maladroites avec des vernis jaunis,
a été profondément rénovée et a
retrouvé son lustre.
Les couleurs vives sont typiques

de l'expérience qu'avait Luini de la
fresque et le sfumato est inspiré di-
rectement de Léonard. Au XVIe
siècle, Luini, connu comme excel-
lent fresquiste, sera le peintre mi-
lanais le plus célèbre. Puis il tombera
un peu dans l'oubli, à cause d'une
erreur de Giorgio Vasari, qui, dans
son ouvrage de référence, "Vies
des meilleurs peintres, sculpteurs
et architectes", l'appellera "di Lu-
pino". Il faudra attendre le XIXe
siècle pour que le malentendu soit
dissipé.  

La 3ème édition de la semaine culturelle japonaise a été inau-
gurée, jeudi à Alger, avec des expositions riches sur la gastro-
nomie japonaise, l'Ikebana (l'art de faire vivre les fleurs) et
l'Origami.
La cérémonie d'ouverture a été organisée au Musée des Beaux
Arts où une séance de dégustation du plat japonais tradition-
nel "Sushi" a été proposée par le chef cuisinier japonais Kenji
Shimura, outre une exposition sur l'Origami (art de pliage de
papier) par l'artiste algérien Hafsi Ouahbi d'Oran. L'ambassa-
deur japonais Kazuya Ogawa s'est dit content de cette se-

maine culturelle, exprimant son souhait de voir "cette mani-
festation contribuer dans les échanges à l'avenir pour jeter un
pont entre les deux pays".
Cette manifestation de 5 jours sera également une occasion
pour organiser des ateliers sur la calligraphie japonaise tradi-
tionnelle, outre un concours de la langue japonaise et des pro-
jections de films, et ce au niveau du Musée des Beaux Arts,
l'ambassade du Japon et le Palais de la Culture Moufdi Zaka-
ria. La semaine culturelle japonaise à Alger se poursuit
jusqu'au 18 novembre.

MUSÉE DES
BEAUX ARTS Ouverture de la semaine culturelle japonaise à Alger
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A l’occasion de ses 30 ans, La Rose du Nord, la chorale de Saignac, prépare un
grand concert.

Après une semaine d'entraînement, trois célébrités sont encore e
n compéti-

tion… 

David Dunn tente de le retrouver avec l'aide de Joseph, son fils.
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D'aucuns sont d
es héros du quo

ti-

dien, dévoués po
ur les autres... sa

ns ja-

mais rien attendr
e en retour.

Kay Nambiar emmène son équipe en Alle-
magne. Sur place, Ian parvient à établir un
contact psychique avec l'esprit d'un moine.

Football. Euro 2020.
Qualifications. Groupe C.

Le corps sans vie d'un hom
me est

retrouvé au milieu d'une oe
uvre qui

tient à son anonymat.
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Ghost Chasers

Commissaire Magellan
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Danse avec les stars



Une personne est dé-
cédée et une autre a été
sauvée d'une mort cer-
taine, hier à Djelfa, suite
à une asphyxie au mo-
noxyde de carbone, a-t-
on appris des services
de la Protection civile.
Les éléments de l'unité
principale du chef lieu
de wilaya sont interve-
nus hier à 9h00 dans
une habitation rurale
dans la région "Markab
Ben Haffaf" (10 km à
l'ouest de la ville de
Djelfa) pour secourir
deux victimes de mo-
noxyde de carbone pro-
duit par un feu de bois,
a indiqué le chargé de
l'information, le lieute-
nant Khader Abderrah-

mane. La première vic-
time (26 ans) était décé-
dée à l'arrivée des
secours qui ont pu, ce-
pendant sauver un
deuxième jeune (35 ans)
qui a reçu les premiers
soins sur place avant
d'être transféré au ser-

vice des urgences de
l'hôpital du chef lieu de
la wilaya. La protection
civile appelle les ci-
toyens au respect des rè-
gles de sécurité lors de
l'utilisation des moyens
de chauffage en veillant
à l'aération des lieux.

Ces wilayas,
placées en vi-
g i l a n c e

"orange", sont : Tlem-
cen, Ain Témouchent,
Oran, Mostaganem et
Chlef où les quantités
de pluies prévues sont
estimées entre 20 et
30 mm durant la vali-
dité de ce BMS (sa-
medi de 03h00 à
15h00). Ces pluies
toucheront, par la
suite, les wilayas de
Boumerdès, Tizi
Ouzou, Bouira, Be-
jaia, Jijel, Skikda, An-
naba, El Tarf, Guelma
et Souk Ahras avec
des cumuls estimés
entre 30 et 50 mm, de

samedi à 06h00 au di-
manche à 06h00, note
la même source, pré-
cisant que des rafales
de vents sous orages
sont également pré-
vues. 
En revanche, des

chutes de neige était
attendues sur les re-
liefs du Centre, de
l'Est et de l'Ouest du
pays dépassant les
900 mètres d'altitude
à partir de vendredi
soir, annonce un bul-
letin météo spécial
(BMS) émis par l'Of-
fice national de mé-
téorologie. Il s'agit
des wilayas de Tlem-
cen, Sidi Bel Abbes,

Saida, Naâma, El
Bayadh, Tiaret, La-
ghouat et Djelfa où
l’épaisseur de la neige
oscillera entre 5 et 15
cm à parti de vendredi
à 21h00 au samedi à
12h00. Ces chutes de
neige concerneront
également les wilayas
de Tissemsilt, Ain
Defla, Blida, Médéa,
Bouira, Tizi-Ouzou,
Bejaia, Jijel, Bordj
Bou Arreridj, Sétif,
Batna et Khenchela
avec une épaisseur es-
timée entre 10 et 20
cm durant la validité
du BMS, en cours de
samedi à 06h00 au di-
manche à 06h00.

Aéroport d'Alger: Saisie de
107 000 euros dissimulés
dans des chaussures
Les services de Douane ont saisi jeudi
107 000 euros dissimulés dans les
chaussures d'une passagère à l'Aéro-
port international d'Alger "Houari-
Boumediene", a-t-on appris auprès de
leur direction générale. La somme
d'argent a été trouvée sur une passa-
gère qui s’apprêtait à prendre le vol de
15 heures à destination de Dubaï, a
précisé la même source.

Benabderrahmane
Aymane, nouveau
Gouverneur de la Banque
d'Algérie
Le chef de l'Etat, Abdelkader Bensalah
a nommé, jeudi, M. Benabderrahmane
Aymane au poste de Gouverneur de la
Banque d'Algérie (BA), indique un
communiqué de la Présidence de la Ré-
publique. "Le chef de l'Etat, Abdelka-
der Bensalah, a nommé, ce jeudi 14
novembre 2019, M. Benabderrahmane
Aymane au poste de Gouverneur de la
Banque d'Algérie", précise le commu-
niqué.

Chikhi Kamel-Eddine,
nouveau PDG de Sonatrach
Le chef de l'Etat, Abdelkader Bensalah
a nommé, jeudi, M. Chikhi Kamel-Ed-
dine au poste de Président-Directeur-
Général du Groupe Sonatrach, indique
un communiqué de la Présidence de la
République. "Le chef de l'Etat, Abdel-
kader Bensalah a nommé, ce jeudi 14
novembre 2019, M. Chikhi Kamel-Ed-
dine au poste de Président-Directeur-
Général du Groupe Sonatrach en
remplacement de M. Hachichi Rachid
dont il a été mis fin aux fonctions en
cette qualité", précise le communiqué.

Skikda  : Un élément de
soutien aux groupes
terroristes arrêté
Un élément de soutien aux groupes ter-
roristes a été arrêté, jeudi à El-Har-
rouche, dans la wilaya de Skikda, par
des détachements combinés de l'Armée
nationale populaire (ANP), indique
vendredi un communiqué du ministère
de la Défense nationale (MDN). "Dans
le cadre de la lutte antiterroriste, des
détachements combinés de l'ANP ont
arrêté, le 14 novembre 2019, un (01)
élément de soutien aux groupes terro-
ristes à El-Harrouche, wilaya de
Skikda/5e RM", précise la même
source. Par ailleurs et dans le cadre de
la lutte contre la contrebande et la cri-
minalité organisée, des détachements
de l'ANP "ont arrêté, dans le secteur
opérationnel Bordj Badji Mokhtar/6e
RM, cinq (05) individus et saisi deux
(02) véhicules tout-terrain, un (01)
groupe électrogène, un (01) marteau
piqueur, quatre (04) téléphones porta-
bles ainsi que 850 litres de carbu-
rants". Dans le même contexte, des
détachements de l'ANP et des éléments
de la Gendarmerie nationale "ont saisi
trois (03) véhicules et 5946 litres de
carburants à Souk-Ahras, Tébessa et
El-Tarf/5e RM, et saisi 1500 car-
touches à Oum El Bouaghi/5e RM". A
M'sila/1ère RM, "trois (03) fusils arti-
sanaux, 2.5 kilogrammes de poudre
noire et 40 capsules ont été saisis",
ajoute le communiqué du MDN.  
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Fortes pluies, grêle
chutes de neige sur
le nord du pays 

Alger
Tiaret
Constantine
Tizi Ouzou

19°
18°

20°
16°

Samedi 16/11/2019

Bejaia 18°

Le juge d’instruction
près du tribunal de
Souk-Ahras a ordonné
jeudi après midi le
transfert de l’individu
ayant procédé di-
manche dernier à la
profanation des tombes
de chouhadas de la
commune de Lakhdara
(Souk-Ahras), vers
l’hôpital psychiatrique
d’Oued El Athmania
dans la wilaya de Mila,
a indiqué, le procureur
de la République au-
près de ce tribunal. La
même source a précisé à
l’APS que le mis en
cause (M.A) a procédé
le 10 novembre 2019 à
la profanation et la dé-
gradation de tombes de

chouhada au cimetière
des martyrs de la com-
mune frontalière de
Lakhdara où la brigade
de la Gendarmerie na-
tionale a constaté l’ab-
sence de l’emblème
national et la destruc-
tion des couverts en ci-
ments de 71 tombes et
la stèle implantée au
sein du cimetière. Le 12
novembre, le mis en
cause a été arrêté et
transféré vers la bri-
gade de la Gendarmerie
nationale pour enquête,
a souligné la même
source, précisant que le
mis en cause présente
des "troubles men-
taux", selon le médecin
psychiatre.

Souk-Ahras : le profanateur
de tombes de Chouhadas
transféré à un hôpital 
psychiatrique

Djelfa : Un décès par asphyxie
au monoxyde de carbone

De fortes pluies, parfois orageuses accompagnées localement de chutes
de grêle, sont attendues sur plusieurs wilayas du nord du pays à partir
de ce matin, selon un Bulletin météo spécial (BMS) émis vendredi par
l'Office national de météorologie. 

Chlef : Arrestation d’une
personne en possession
d’un drone PNJ
Une personne en posses-
sion d’un drone PNJ,
équipé d’une caméra à
haute définition, a été
arrêtée par la brigade
de recherche et d’inves-
tigation relevant du
groupement de la Gen-
darmerie nationale de
Chlef, indique jeudi la
cellule de communica-
tion de ce corps sécuri-
taire. Selon un
communiqué rendu pu-
blic, l’opération a été
réalisée "grâce à des in-
formations portant sur
une personne (37 ans)
en possession d’un
drone. Une souricière a

été tendue à cet indi-
vidu, avant son arresta-
tion, avec la saisie du
drone en question", est-
il ajouté. L’enquête, tou-
jours en cours à propos
de cette affaire, a égale-
ment permis, selon la
même source, "la saisie
d’un télescope au ni-
veau du domicile du
suspect, en plus d’un té-
léphone portable sans
puce". Le suspect sera
présenté devant les au-
torités judiciaires com-
pétentes, après
complément d’enquête,
a conclu le même com-
muniqué.(APS)

Le musée régional du
moudjahid "colonel Ali
Kafi" de Skikda vient
de mettre sur pied un
nouveau club d’histoire
destiné aux jeunes et
aux chercheurs, a indi-
qué jeudi son directeur,
Fateh Hamouch. La
mission du club sera
d’œuvrer à diffuser le
message historique de la
révolution, de préserver
la mémoire collective et
la transmettre aux
jeunes générations, a in-
diqué le même respon-
sable qui a ajouté que ce
club s’attèlera à cet
effet à organiser des
rencontres entre la gé-
nération de la révolu-
tion et celle de

l’indépendance. Créé en
application des orienta-
tions du ministère des
Moudjahidine, ce club
s’intéressera, au côté de
l’association El-Wafaa
Ettarikhi également
créée par le musée, à
mettre en valeur les
symboles historiques et
l’histoire de la résis-
tance populaire et du
mouvement nationa-
liste, selon encore la
même source. Le club
œuvre actuellement à
attirer les compétences
scientifiques se trouvant
à la retraite pour leur
confier l’encadrement
des étudiants et jeunes
chercheurs en histoire, a
ajouté M. Hamouch.

Musée régional du 
moudjahid de Skikda:
Création d'un club 
d’histoire pour les jeunes 


